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Regards sans Egard
par G. À.

 

art| 
En écoutant son coeur on s’entend »

avec les autres

Notre démocratie nous permet
de nombreux loisirs et parmi eux,
celui qui exige le -moins d'effort
et d’entraînement, c’est l’art de ju-
ger son prochain.

Sport passionnant qui nous
laisse continuellement en appétit,
même si on en mange et en mange.
Un rien nous passionne, nous ex-
cite; "il faut tout voir, tout enten-
dre, tout soupçonner même. L'on
oublie ses propres défauts, ses tra-
vers, son incompréhension, sa ja-
lousie, sa méchanceté, ses vices
mêmes, pour les reconnaître vo-
lontiers chez son voisin. La malice
coule de notre langue tel un flôt
brulant et destructeur de larve,
s'échappant d’un volcan en révolte.
Que de potins malveillants pren-

nent naissance dans l’âme .déssé-
chée de quelques bonnes persce-
nes avides d’acquérir la paix en
l’enlevant aux autres. Pourtant ces
mêmes gens ne se reconnaissent
pas et ne veulent pas croire qu’el-
les causent un mal irréparable.
Elles voient des sujets à scanda-
les partout. Un sourire, une moue,
un geste, une parole, une démar-
che, une rencontre, un regard ou
un égard peut-être, bref, un rien  mêne > fat Flles ne se rendent

pas compte que la même langue
qui les approche de Dieu par la
prière, l’éloigne davantage de Lui,
en répandant des faux jugements
sur ceux qui sont pourtant faits à
Son image.

Mais, ne sommes-nous pas tous

un peu responsable du succès dont
jouissent ceux qui répandent de tels
propos malicieux? Ne prétons-
ous pas l’oreille avec une certai-
ne complaisance, voire même une
satisfaction à peine dissimulée à
l’occasion? Ne diffusons-nous pas
quelques fois les mêmes propos
dans un autre style et en ajoutant

d’autres couplets au refrain origi-
nal?
Le “Hit Parade” des médisances

et des calomnies continuera d’exis-
ter et d’étre populaire, tant que
nous serons des auditeurs fidèles
et fenatiques de ces rengaines usées,
défraîchies, qui ne laissent que de

l’amertume et du dégoût au fond
de nous.

N’écoutons plus ces “crooners”
qui beuglent sur leur prochain.
1gnoronsies et efforcons-nous plu-
tôt d’écouter la musique de la cha-
rité, qui apaise les esprits et ré-
chauffe les coeurs.

Les minutes de compréhension produiront
une année de coopération

Que nous réserve l’an nouveau
à nous tous citoyens de Ste-Marie?
Que serons-nous, que deviendrons-
nous? Serons-nous mieux disposés
à nous intéresser davantage à l’ad-
ministration de la chose publique?
Serons-nous prêts à sacrifier un
peu de notre temps, afin de pren-
dre une part plus active aux dif-
férents mouvements sociaux et cul-
turels de notre ville? Aurons-nous
le courage d'affirmer ouvertement
nos opinions sans passica, avec le
calme et la dignité qui caractéri-
sent les gens de valeur? Ou nous,
contenterons-nous de protester, de

maudire les gens et les événements
en silence? Sercms-sous généreux
à accepter tous les nouveaux chan-  gements que l’on nous proposera
en vue du bien de la collectivité,

même au détriment de nos propres
intérêts? Encouragerons-nous les
jeunes à faire leur début sur la
scène publique, ou les tiemdrons-
nous dans les coulisses pour les
empêcher d’acquérir  l’expérience
qu’on leur reproche de ne pas pos-
séder? Continuerons-nous de mini-
miser les efforts de ceux qui ont
prouvé leur sincérité en travaillant
à améliorer le sort de leurs sem-
blables?
Nous vivons tous devant l'incon-

nu et c’est pour cette raison que
nous devons vivre la minute pré-
sente de notre mieux. Ainsi, les
heures seront meilleures, les jours
aussi, et l’année 1958 nous appor-
tera ce que l’on se souhaite si gen-
timent à l’aurore d’une nouvelle
année.

- FAITES VOTRE INVENTAIRE
Chaque être humain a une certaine responsabilité dans

son milieu, dans sa société. Soit une petite ou une grande res-
ponsabilité, Chacun doit l’endosser et la porter constamment

- jusqu’au bout.

Ce qu’est une responsabilité ? c’est un certain travail ou
un acte à poser, que notre milieu nous confie, et c’est à nous
de la prendre au sérieux et d’en faire une chose concrète.

Il y a cependant différentes sortes de responsabilités; res-
ponsabilités familiales, responsabilités envers son pays Ou sa
ville, responsabilité d’une entreprise, responsabilité envers les
autres et soi-même, ét aussi comme membre de la Chambre de
Commerce des Jeunes.

Notre responsabilité comme membres commence dès notre
adhésion, et comporte le devoir de s’intéresser aux problèmes
de nos concitoyens et de travailler sans relache au bien être
de chacun et au progrès de notre chère petite ville,

Alors-faites votre inventaire de vos travaux envers la so-
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Formation d’un Comité de Prévention contre les Inondations de

la rivière Chaudière.

Après trois siècles d’histoire, des
dizaines d’inondations désastreuses
et au moins trois désastres authen-
tiques dont le dernier a ravagé la
ville de Beauceville tout en ayant
semé la terreur dans toutes les
villes riveraines de la Chaudière
enfin les gens de la Beauce sem-
blent décidés à passer à l’action
et à vouloir canaliser définitive-
ment leur Chaudière.
En effet lundi après-midi, le

Jour des Rois, espérons que pour
une fois les Beaucerons seront trai-
tés comme des rois, tous les mai-
res de la Beauce se rendirent à
une grande assemblée tenue au
manège militaire de  St-Georges
sous le présidence de M. Yvon Thi-
bodeau président de Radio Beauce
en vue de régler une fois pour

toute la question des inondations.
Dès lundi soir le député provin-

cial de la Beauce M. Georges-Octa-

ve Poulin obtenait pour les

membres du Comité Préventif des
Inondations de la rivière Chaudiè-
re une entrevue avec le premier
ministre Duplessis et cela avant
la fin de janvier.

Voici maintenant la liste des
maires présents ainsi que le nom

des membres choisis sur les comi-
 

tés paroissiaux ainsi que sur le
comité central de Prévention des
fnondations.
De plus vous pourrez lire plus

bas un résumé des principaux dis-
:ours prononçés durant cette après-

midi qui passera peut-être à l’his-
toire si une réussite vient couron-
ner les efforts des gens présents.

Parmi les maires, nous pouvions
remarquer M. Paul Vachon de Ste-
Marie, Antoine Lacourcière de St-

Joseph, Paul Giguère de Beauce-
ville-Est, Pamphile Rodrigue de St-
Georges-Ouest, Josaphat Poulin de
Sf-Georges-Est, Hector Latulippe «
Vallée Jonction, Vital Lessard de
St-Joseph-Ouest, Francis Gilbert de
Notre-Dame des Pins. Napoléon Lou-
bier de Beauceville-Ouest, Eddy Na-
deau de Vallée Jonction, paroisse
et Emile Gagnon de St-Yoseph pa-

roisse.

Nom des membres du Comité de

Beauceville:
Abbé Léonidas Castonguay. curé,

M, Paul Giguère, maire, M. Napo-
léon Loubier, maire, Président J.
A. DeBlois, secrétaire Dominique
Bernard: Membres: MM. Louis Bol-
due, Jacques Renaud, Léonce Roy.
Gilbert Quirion, Fernand Veilleux,
Pierre Quirion, Eugène Fontaine,

Remerciements des Chevaliers de Colomb
Le Conseil 2912 des Chevaliers

de Colomb de Sainte-Marie désire
exprimer sa gratitude auprès de
tous ceux qui ont participé au suc-
cès du dépouillement de l'arbre
de Noël le 25 écoulé, spécialement
aux autorités religieuses et civiles,
aux généreux donateurs:

J. A. Vachon et Fils Ltée, Cor-
poration Baronet, Produits Dia-

mant, Monsieur Paul Vachoñ (Mai-
re du village), Charles Chassé et
Fils, les Boîtes Excelsior, L. P.
Lacroix, Municipalité du village
Sainte-Marie. Commission Scolaire
de Sainte-Marie, Monsieur Eddy

Boivin, La Banque Canadienne Na-

tionale, Imprimerie Gendron, La
Coopérative Sainte-Marie, Magasin
Camil Darac, Les Patates Chips Du-

lac. Monsieur Joseph Gagnon,
Johnny Beshro et Fils Enr’, Mon-  

sieur Arthur Marcoux. (Grand Che-
valier), Jean-Thomas Lacroix. La

Caisse Populaire, Monsieur Léo-
pold Labrecque, Monsieur Louis Va-
chon, Monsieur Arthur Gagnon, J.
A. Voyer et Fils, Le Guide Enr..
Marché Sainte-Marie, Corporation
du Téléphone, Monsieur Gilles La
Rocque, Hôtel Victoria. Hôtel du
Domaine, Monsieur Léonce Lehouil-
lier, Monsieur Eugène Gagnon, Hô-
tel Château Vachon, Hôtel Sainte-
Marie, Raoul Bourgault.

Enfin wa cordial merci à tous
ceux qui ont collaboré de près ou
de loin à cette organisation.
Nous tenons à souligner notre vi-

ve appréciation pour la magnifique
réception qui a suivi.

L'Organisation de l’Arbre de Noël
Paul VOYER

En-marge de l'inondation

de Beauceville
“Me Emmett O'Farrell, C. R., de Saint-Joseph de Beau-

ce, nous informe que cet automne, à la suite de l’inondation
de la rivière Chaudière qui a causé des dommages aux ré-
coltes des culvivateurs de Beauceville, de Saint-Joseph et
de Vallée, il a transmis des résolutions des Conseils de Beau-
ceville et de Saint-Joseph, à l’Honorable Paul Comtois, Mi-
nistre des Mines et des Relevés techniques dans le Gouver-
nement Fédéral, le priant de communiquer ces résolutions à
"Honorable Ministre de l’Agriculture.

Lui-même, Me O’Farrell, a soumis un mémoire à l’Hono-
rable Comtois et à l’Honorable Ministre de l’Agriculture du
Gouvernement Fédéral, concernant les dégâts subis à cha-
que année, par les cultivateurs à la suite des inondations de
la rivière Chaudière. Il a prié les Honorables Ministres de
faire faire une étude par des techniciens du Gouvernement
Fédéral, concernant les mesures à prendre, en vue d’empêcher142 € : ; 1s : . E ; $ 1 1 ;

ciété - “comme membres du jeune commerce” - etsi le bilan|à l'avenir ces inondations désastreuses, pour les paroisses si-
est satisfaisant, félicitez vous, et prenez la résolution de con-| tuées dans la vallée de la Chaudière.
tinuer dans cette voie mais si par contre, vous pensez que vous
aviez la possibilité de faire beaucoup mieux c’est le bon temps,

désirons ou devons faire.

A ; . LE Lundi, le 23 décembre. Me Emmett O’Farrell communi-
au début de l'an nouveau, de faire la preuve de vos capacités. quait avec l’Honorable Paul Comtois, Ministre des Mines, pour
Car on ne peut dire “Je ne peux pas” si on nes’est pas prouvé lui expliquer la situation qui régnait à Beauceville, et lui
que réellement il nous est impossible de réaliser ce que nous! faire connaître l’étendus des dommages que subissent les ci-

toyens de Beauceville. L’Honorable Ministre lui a promis son
Alors il sera temps de prendre rendez-vous avec tous les| concours et lui a transmis le télégramme suivant:

membres pour la première assemblée de 1958, lundi le 13 jan-
vier à 8.00 hres p. m.

vail et qui l’accomplit par son amour.
BONNE ET HEUREUSE ANNEE A TOUS.

S  Comité d’Assimilation

a

I] n° ss “A TITRE DE MINISTRE CANADIEN FRANCAIS DANS
Il n’y a pas de bonheur plus vrai, ni plus constant pour|jr CABINET DIEFENBAKER JE DESIRE EXPRIMER A

l'homme, que de savoir qu’il a la liberté de faire, jour après! TOUTE LA POPULATION DE BEAUCEVILLE ET EN PAR-
jour, le travail qu’il aime, et de la-manière qu’il aime le faire, TICULIER AUX FAMILLES QUI ONT ETE SI DUREMENT
et que son travail est apprécié et aide à embellir sa vie. Car| FPROUVEES PAR L'INONDATION DE LA RIVIERE CHAU-
la parfaite liberté est accordée à l'homme qui vit de son tra- DIERE, CES JOURS-CI, MA PLUS VIVE SYMPATHIE.

7 SIGNE: L’Honorable Paul Comtois,

Ministre des Mines et des Relevés Techniques, Ottawa.  

Jacques Landry, Wilfrid Duval et
Chs Eug. Bernard.

Nom des
de Ste-Marie:

M. Paul Vachon, maire, M. AI-
bert Marcoux, maire, Président Léo
Morissette, Secrétaire’ Lionel Thi-
bodeau, Membres: MM. Eugène CIi-
che, Marcel Chassé, Joseph Vachon,
Camil Darac, Antonio Veilleux, Lau-

rent Giguère, Roland Lacroix, Phi-
lippe Chassé, et Maurice Roy.

membres du Comité

Nom des membres du Comité
de Vallée-Jonction.
M. J. H. Latulippe, maire, M. Ed-

dy Nadeau, maire, Président Anto-

rio Tabbé. Secrétaire: Hector Pou-
lin, Membre: Joseph E. Labbé,

Nom des membres du Comité de
St-Joseph.
Président M. Antoine Lacourcière

maire. Vital Lessard, maire, Secré-

taire Emile Gagnon, Jacques Per-
ron. Membres: MM. Guy Poulin,

Emmett O'Farrell, Donat Gilbert,

Gustave Taschereau, Armand Gou-
~t. Vietorin DuTremblay, Ezechiel

Tardif, Gérard Poulin et Robert Vé-
zina.

Nom des membres du Comité de

Notre-Dame des Pins.
Président: François Gilbert. mai-

re. Secrétaire: Pierre Morin. Mem-
bres: MM. Philippe Bourque. et Nel-
son Roy.

Nom des membres du comité
de St-Georges:

M. Pamphile Rodrigue maire. Jo-
saphat Poulin maire. Président: Clo-
vis Thibodeau, V.-Prés. J. A. Ga-
gné, Secrétaire Roger Bolduc. Mem-

bres: Messieurs Mare Robergo, Ar-
mand Catellier, J.-Eudes Paquet.
Charles Doyon, Hervé Dutil, Arsène
Morin, Euchariste Méthot, Clovis
Jacob. Jacques Perron et Vic. Tawel.

Nom des membres du
comité exécutif:

Président: M. Yvon Thibodeau de
St-Georges, ler vice-prés. M. Louis

Bolduc de Beauceville, 2ème vice-
prés. M. Antonio Labbé de Vallée-
Jonctic«1. Secrétaire M. J. Dominique
Bernard de Beauceville, Directeurs

Suite à la page 6

Promotion à M.

René Trudeau
Nous sommes heureux de félici-

ter M. René Trudeau ex-citoyen

de Ste-Marie qui vient d’être trans-
féré à St-Jérôme où il occupera la
fonction d'agent du C.P. Express.
M. Trudeau travaillait comme a-
gent du C. P. à Ste-Marie et son
transfert à St-Jérôme constitue
une promotien qu’il nous fait plai-
sir de signaler.
Son remplaçant à Ste-Marie est

M. Robert Chevalier de Trois-Ri-
vières à qui nous souhaitons la
plus cordiale bienvenue dans notre
ville.

Remerciements
M. Roméo Ferland. désire  re-

mercier toutes les personnes qui
ont contribué au grand succès du
souper ct de la soirée, organisés
à l’occasion de la Fête des Rois.
Tous ceux qui ont aidé de quel-
que façon que ce soit sont remer-
ciés du fond du coeur et nous les
assurons de notre entier dévoue-
ment.

Roméo Ferland.

Assemblées

Jeune Commerce
L'exécutif de la Chambre de

Commerce des Jeunes se réunira
au Centre Récréatif mercredi le 8
janvier à 8 hres. L'assemblée ré-
gulière aura lieu le lundi le 13
janvier. Tous les membres sont
priés d'y assister.
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DR ETIENNE LEVESQUE
rue Notre-Dame,

Ste-Marie, Beauce,

Tél: 386

Bureau a toutes heures

Semaine et dimanche
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Mardi le 7 janvier 1958

 

 
 

Soucoupes Volantes
PAR: RENE CARRIER

NOS SOUHAITS DE 1958
Au début d'une année nouvelle il est bien nature] de ne

pas oublier de faire des souhaits.
Comme la vie de la plupart de nos lecteurs est intimement liée
à la vie de Ste-Marie nous simplifierons le problème des sou-
Jhaits en les faisant en fonction des besoins de notre petite
ville,

D'abord nous souhaitons à Ste-Marie de rester toujours une
ville prospere comme elle l’est actuellement avec ses nombreu-
ses industries et à cet effet nous lui souhaitons de devenir la
Cuisine de la Province car l'industrie de l'alimentation demeure
toujours assez stable en dépit des haut et des bas de la tempé-
rature économique.

A l'heure actuelle plusieurs endroits souffrent de la plaie
du _chomage et dans les mois qui viennent, même en étant
oplimisie, on ne peut prévoir de remède immédiat mais ici
ce malaise économique n’est pas encore très visible grâce à la
diversification de nos industries.

Notre deuxième souhait va directement aux statistiques de
la population que nous voudrions voir passer de 4870 à au moins
5300 personnes et plus si possible en 1958 car une population
qui grandit est absolument indispensable pour l'obtention des
quelques avantages qui nous manquent encore ici pour donner
ralson à ceux qui dernièrement nous ont souhaité le paradis
avant la fin de nos jours.

Suivant toute vraisemblance on peut aussi parler pour 1958
de la canalisation de la Chaudière. des travaux sur la nouvel'e
route nationale, de l’agrandissement de l’Externat de Ste-Mar.e
mails pourquoi ne commencerions-nous pas à parler aussi d’un
hôpital pour Ste-Marie qui est sans contredit le centre écons-
mique d'une région de plus de 25000 personnes et qui de plus
se trouve actuellement à 30 milles au moins des hôpitaux lesplus près de nous. ’

A la lecture de ces souhaits je constate toutefois qu’ils ne
sont pas complets et je reviens malgré moi à la vieille ionnule
qui ne doit pas après tout être si mauvaise pour vous souhaiter
à tous une bonne, heureuse et sainte année et le paradis à la {in
fin de vos jours,

ET QUEL GALA !!
Nous avons assisté dimanche dernier comme tout le monde

au fameux gala artistique qui a bouleversé tout l’horaire de la
télévision qui nous a empéché de nous coucher à l'heure habi-
tuelle mais qui malheureusement ne nous a pas émerveillé en

   

dépit des efforfs héroïques des artistes et de toute la publicité -
tapageuse faite autour de cet événement.

Je crois que la télévision canadienne devrait suivre l’ex-
emple du cinéma européen qui lorsqu’il achète une pièce d'un
auteur exige en même temps que cet auteur s'intéresse à
la réalisation du film afin de conserver un peu d'originalité àce film et aussi pour éviter que les réalisateurs professionnels
ne défigurent le film pour nous le présenter à leur manière que
la plupart des spectateurs connaissent déjà depuis de nombreu-
ses années.
Dimanche dernier les fârces étaient connues depuis longtemps.
les séquences des pièces étaient presque toujours trop longues.
la publicité était présentée d’une manière qui aurait vouluêtre
originale, mais qui a elle aussi manqué de vitalité.

Cependant on a découvert un jeune auteur de chansonnet-
tes qui a dutalent et quelques farces ont frappé juste dans la
pièce qui réunissait les principaux artistes de la télévision.
Toutefois je crois que ce gala servira d’exemple aux futurs ga-
las qui éviteront, je l'espère, d’imiter celui-là qui nous a prouvé
que l'esprit de finesse n’était pas une exclusivité première de
Radio Canada.

Mile Paulette Joly à la télévision
Le premier programme de l’an-{parition. disons-nous. lui vaudra

mée 58 de la Couronne d'Or à la|sans doute d'autres engagements
télévision. recevait une de nos jeu-| ailleurs qui lui permettront de con-
nes concitoyennes, Mlle Paulette

|

tinuer ses études qu'elle poursuit
Joly de Ste-Marie. Nous avons été

|

avec tant d’ardeur. Comme preuve
Impressionnés par la voix juste et|de ce que nous avançons, qu’il
les gestes bien rythmés de cette

|

nous suffise de dire que Mille Jo-

 

 jeunes chanteuse et nous sommes
persuadés que cette apparition à
la télévision. même si elle ne lui
a pas accordé tout le crédit qu’elle
méritait par le mombre de points
qui lui furent concédés. cette ap-

 

DR MAURICE

ly fut invitée comme chanteuse au
cabaret Mocamboo lors de son pas-
sage à Montréal. Nous souhaitons
donc bonne chance à Paulette et
nos félicitations pour Pinterpreta-
tion de “La vie me pousse”.

   

JACQUES

   

294 Notre-Dame - Ste-Marie, Beauce, - Tél: 76

HEURES DE BUREAU
Tous les jours de la semaine

De 2 heures à 5 heures p. m. et de 7 heures 3 9heures p. m.
LE DIMANCHE:

De 10.30 heures à midi
Cas d'Urgence à toute heure.
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M. Jean-M Caretie
* Fondateur
———

Mme Jean-M. Carette
Directrice-gérante
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LA BENEDICTION PATERNELLE
Est-il une démonstration plus

touchante et symbolique que la

bénédiction paternelle, à l’occasion
du premier de l'An? Geste à la
fois émotionnant et amical, alors
que le chef de famille, accompa-
gné de son épouse et de ses en-
fants, qui leur font une belle cou-
ronne fait descendre sur chacun
d'eux la bénédiction du Père E-
ternel au début de la nouvelle An-
née, implorant le Très-Haut de la
ratifier afin qu'elle retombe en u-
ne abondante pluie de grâces sur
la famille pour toute la durée de
l'année - Je ne sache pas de ma-
nière plus édifiante ct plus fer-
vente de saluer en même l'appa-
riticn de cette année nouvelle.
Et ce geste combien est-il sym-

bolique, nous rappelant l'infinie
bonté du Seigneur et qu’après Dieu,
il n’y a que Ile père de famille qui
a le pouvoir de remplir cette su-
blime fonction ! C'est pourquoi il

est désirable que dans chaque foyer
chrétien, cette pieuse coutume se

 

 

continue, afin d'attirer sur tous
ceux qui ont le bonheur d’on être
les heureux participants, les meil-

leurs fruits de bienfaits spirituels.
Comme il est doux et émouvant

ce ravissant tableau de la famille
réunie autour de son chef. face au
erucifix, en tête dg laquelle nous
apercevons la bonne Vieille grand’
maman, lenant par la mail sa
gentille petite fillette de deux ans
et demi, qui semble un ange tom-

bé du ciel, tenant sa poupée ser-
rée contre son coeur. cependant
que nous croyons percevoir le tic-

tac d'une horloge ancienne, sur le
treillis fleuri d'un vieux meuble.
N'est-ce pas d’un réalisme frap-

pant”

Que 1958 soit pour tous nos lec-
teurs, une bonne, sainte et heureu-

se Année...
Observateur.

LISEZ ET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL
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Adelbert VACHON, propriétaire —

Tél: 162
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Soyez toujours joyeux dans un foyer bien isolé. .
Vous serez surpris en constatant les profits réalisés par l'isolation.
L'ISOLATION vous donnera tout le confort désiré en rendant
votre maison bien chaude l'hiver et fraiche l’été,
Pour avoir entière satisfaction, ;
votre part, veuillez donc vous adresser à un expert en isolation
qui est menuisier, capable de faire une ouverture et la refermer.

ISOLATION ENR.
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et sans aucune obligation de

C. P. 329

St-Joseph de Beauce  

 

CARTES PROFESSIONNELLES

Grenouilles
de Québec
La Rama Serpam Feriens, Duch
Me trouvant, un jour, en villégia-

ture dans le bas du fleuve, j'enten-
dis un bruit étrange venant de la
grève. Plusieurs jours, je me posai
des points d'interrogation. Je crus

à une grenouille inconnue de la
science et résolus de m'approprier

la découverte. L'animal en question
émettait un son ressemblant fort à
celui du moissonneur aiguisant une
faux. J'interrogeai discrètement un
fermier des environs. En effet, me
dit-il, ce bruit provenait d’une gre-
nouille que les cultivateurs envi-
ronnants appelaient batte-faux, d’a-
près son cri particulier. Il m'assu-
ra en avoir vu.

Sur le champs, j'organisai une

battue pour enfin identifier une

grenouille que j’appellerais, faute
de micux. Rama serpam feriens,
duch.

Le lendemain, j'avais mobilisé
trois “jeunesses” pour -ma chasse.
Le premier ou la première avait
les cheveux assez longs pour jouer

du piano. Le deuxième . , . mais
passons. Encore aujourd'hui, je ris
de cette aventure et pour retrou-

ver un peu de sérieux je Suis
forcé de penser à quelque chose de
grave. d'austère, comme le specta-
cle de mon décès éventuel, ou en-
core, d'une réunion de la Société
pour le rétablissement du plus-que-
parfait du subjonctif.

J'allais vous raccmter une his-
toire....
Décidément, je vieillis. . . .
E. JUCHEREAU-DUCHESNAY

Classe privée
Enfants 5 et 6 ans, 1 heure

par jour, aussi couture ou

réparation.

Tél: 765 Ste-Marie

P. 24 déc.

PES

 

Taschereau & Cliche
AVOCATS,

Me Rémy Taschereau

Résidence à Ste-Marie,

Me Robert Cliche
Résidence à St-Joseph, Tél:

 

Tél: TE 7-6807 — Ville St-Georges - Tél. 559

RUEL, ROY, MOREAU & CIE
ARCHITECTE

Comptables Agréés — Syndic Licencié
Louis Robert RUEL, c. a. — Roger ROY, C, A. Bureaux :

113, Rue Commerciale — Lévis

Réjean MOREAU, C. A. THETFORD-MINES
339, lére Avenue Ville St-Georges 290, rue Notre-Dame, Ste-Marie, Bce

 

Bureau à Thetford-Mines,
Tel: FEdéral 5-6040,

Tél: 13, fin de semaine.

Bureau à St-Joseph, fer: 48
162-W Tél: 96

Louis-A. Ferland

208 NOTRE-DAME

ECS

J.-Berchmans Gagnon

AVOCAT

Ste-Marie, Bce

 

Tél: 226

e Paul Voyer.
ARCHITECTE

Ste-Marie, Beauce, P. Q.

=

C. P. 96  André Robitaille

Sainte-Marie de Beauce

Rue de l'Hôpital - Québec,

ARCHITECTE

Tél: 12

Tél: 2-5320
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Le temps du Carnaval “est une
période joyeuse entre toutes dans
l’historique Cité de Québec. Il y
règrie un esprit de bonne hunreur
et un entrain qui déteignent sur
toutes les activités de sa vie quo-
tidienne et font de la Vieille Ca-
pitale, pendant quelques semaines,
le centre du rire et de la saine
gaieté de tout le continent nord-
américain.

Parmi les moyens auxquels On a

recours pour provoquer et entre-
tenir l'enthousiasme dans la ville
et le district métropolitain, il n’en
est pas de plus populaire que la
en vue de l'élection de la Reine du
Carnaval. Il y a en tout sept duchés.
division du territoire en duchés,
portant tous des noms célèbres
dans notre histoire, et dont voici

une brève descripticer:
CARTIER— Evoque lc souvenir

du Découvreur du Canada. Son ter-
ritoire comprend toutes les parois-
ses formant les quartiers munici-
paux de Limoilou-Est et de Limoi-
lou-Ouest.
CHAMPLAIN — Rappelle le Fon-

dateur de Québec et Père de la
Nouvelle-France. Comprend toutes
les paroisses situées sur le Rocher
de Québec, à l’exception de St-Sa-
crement, de même que les deux

paroisses riveraines de Notre-Da-
me des Victoires et Notre-Dame
de la Garde,
FRONTENAC — Du nom d'un

des plus célébres gouverneurs de
la Nouvelle-France. Comprend tou-
tes les paroisses des quartiers St-
Roch et St-Sauveur,y compris Qué-
bec-Ouest.
LAVAL — Evoque le nom du

Fondateur de l’Eglise canadienne
et Premier Evêque de Québec.
Son territoire s’étend à St-Sacre-
ment, Ste-Foy. Sillery et Cap-Rou-

ge.
LEVIS — Evoque le souvenir du

vainqueur de la bataille de Ste-
Foy. A pour territoire tout le
comté de Lévis.
MONTCALM '—

grand  vainqueur
Oswego et autres batailles
célèbres. Comprend tout
le comté de Québec, à l’exception
de Québec, Québec-Ouest. Ste-Foy,

Rappelle le
de Carillon,

Sillery et les localités de la Cô-
te de Beaupré. '
MONTMORENCY — Evoque le

nom d'un des premiers vice-rois
de la Nouvelle-Fresice. Son terri-
toire comprend la côté de Beau-
pré, de Giffard à St-Joachim, et
toute I'lle d'Orléans.
Chacun de ces duchés est re-

présenté par une jeune fille qui
y a sa demeure et qui porte le

nom de duchesse. Ces jeunes filles
participent au concours tenu pour
élire la Reine du Carnaval, et les
six que le sort ne favorise pas
conservent leur titre jusqu’au der-

nier jour des réjouissances et for-
ment la Cour de la Reine.
Jusqu'au jour de 1'élection de la

Reine, les duchesses sont assistées

dans leurs duchés respectifs par
un Intendant, qui et un personna-
ge -connu dans son territoire, et
qui a pour mission d'organiser de
nombreuses fêtes et manifestations
en l'honneur de sa Duchesse, de
tracer le programme de ses sor-
ties et visites, et de pousser la
vente des billets qui, dans une cer-
taine mesure, aideront Sa Duches-
se à remporter le titre de Reine.

On massacre
en Irlande

Wexford, Irlande
11 octobre 1649.

La garnison de la forteresse de
Wexford vient de se rendre aux

vétréans de Cromwell, elle a été
immédiatement passée par les ar-
mes. Des prêtres découverts parmi
les prisonniers ont été massacrés
sans pitié. Il y aun mois, déjà, la
forteresse de Drogheda ayant été ré-
duite, les 2800 survivants avaient
été, de même, sur l'ordre de Crom-
well, exécutés.
On sait que la révolte flambe

en Irlande depuis qu’en février der-
nier, la nouvelle y est arrivée que
les Ecossais venaient de proclamer
roi Charles II, à Edimbourg. Les
royalistes catholiques, sous le com-
mandement du duc d'Ormonde, a-
vaient alors libéré presque toute
l'Irlande, à l’exception de Dublin, où
séjournait la garnison du Parlement

  anglais.

LES DUCHESSES DU CARNAVAL DE QUEBEC
se

 

Le Comité du Camaval traite
les Duchesses avec tout le déco-
rum et toute. l’attention qui con-
viennent à des vedettes et même,
pourrait-on dire, comme s’il s’a-

gissait de personnages de sang roy-
al, 1l offre à chacune une garde-
robe complète, comprenant 3 ro-
bes du soir, tenues de ville et cos-

tume de sport; il participe à la
cérémonie du couroiiement qui a
lieu dans chaque duché et qui y
marque l'ouverture de la campa-
gne en vue de l'élection de la
Reine du Carnaväl au moyen de la
vente’ de billets auxquels sont at-
tachés de riches prix; il les fait
accompagner par une dame de com-
pagnie dans toutes les sorties

qu’elles font et dans toutes les
manifestations auxquelles elles
prennent part: et il les aide de
mille et une façon à bien remplir
leur fonction jusqu'au tout dernier
moment des réjouissances.
Dès les premiers jours du Car-

naval au début de février, au
cours d’une grande cérémonie qui

se déroulera au Colisée, l’une des
sept Duchesses sera élue Reine du
Carnaval. L'élection se fera publi-
quement el sera déterminée par
un processus qui ‘tiendra compte
à la fois du hasard et du résultat
du concours auquel auront partici-
pé les duchés avec la vente des
billets du Carnaval,
Dès qu’aura été proclamé le nom
de la Duchesse qui sera ‘élue  

Reine du Carnaval, celle-ci rece-
vra ue couronne et un sceptre
qui symboliseront tous deux la
royauté éphémère qu’elle exercera
jusqu’à la fin du Carnaval. Les
six autres Duchesses fermeront
la cour de la Reine.
Le diadème qui sert au couronne-

ment de la Reine du Carnaval est
une véritable oeuvre d'art, en ar-
gent solide serti de pierres pré-
cieuses et bordé d’ermine, dont la
valeur est de près de $3,000. Ce
diadème a été exécuté par des ar-
tisans québécois aux ateliers de
la Galvanoplastic Canadienne, et
offert à la Cité de Québec, il y
a trois ans, à l’occasion du couron-
nement de la Reine du premier
Carnaval par le Bonhomme Car-
naval.
La Reine du Carnaval, pendant

toute la durée de son règne, est
traitée avec tous les égards dus à
son rang. Elle est toujours au
premier rang de toutes les mani-
festations, entourée de ses six Du-
chesses et des autres personnages
de sa Cour. Lors des 2 parades
du Carnaval, la Reine, à l’instar de
Cendrillon partant pour le bal de
la Cour, parcourt scn royaume dans
un magnifique carrosse blanc, il-
luminé à pofusion, et tiré par qua-

tre vigoureux chevaux. Elle revêt
pour la circonstance la grande te-
nue royale, robe du soir en riche
tissus de teinte blanche. manteau
de fourure, couronne et sceptre.  

  

Elle a vraiment grand air dans
tous ses atours, rehaussés par sa
jeunesse et sa beauté, et il n’est
par étonnant que des centaines de
milliers de ses joyeux sujets l’ac-
clament sur tout le parcours du
défilé.
Quelques grandioses que soient

la fête du couronnement de la
Reine et les deux parades auxquel-
les ‘elle prend part, on peut dire
que ce ne sont là que trois des
nombreuses manifestations, tout
aussi joyeuses et spectaculaires,
inscrites au programme du Carna-
val d'Hiver de Québec, du ler au
18 février prochain. Citons briè-
vement, . parmi tant d’événements
qui se bousculent tellement ils
sont rapprochés les uns des autres:
le grand Dog Derby International,
les 31 jomwvier, ler et 2 février; le
grand bal travesti du Bonhomme

Carnaval, au Colisée, le 8 février;
la fête de nuit des skieurs, au
Lac Beauport, le 11 février; le
Bal de la Régence, au Château
Frontenac, le 14 février, et la cour-
se en canots à glace sur le St-Lau-
rent. entre Québec et Lévis, le 16

février. D’autres événements inté-
ressants s’intercalent entre ceux-là,
tout aussi amusants et tout aussi
populaires.
Le Carnaval d’Hiver de Québec

est un grand déploiement de fas-
te et de gaieté. C’est le grand é-
vènement de l'hiver québécois, et
nul ne doit le manquer.
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e Nouveaux meubles amincis!
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e Nouveau châssis à transformateur puissant!

e Nouvelle syntonisation plus commode!

Voyez et essayez la TV toute nouvelle chez

Jobin Radio Télévision Enr,

Rue St-Antoine - Arrière .05 - .10 - .15

JEAN JOBIN, prop.

Technicien diplômé

Ste-Marie, Beauce, - Tél: 341
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A la mémoire de Roméo Vachon

 
Cloches du souvenir, évoquez simplement
Le nom d’un grand Héros au coeur très magnanime .. .
Chantez la gloire pure, Oh! chantez dignement
L'épopée si brillante de cet amant des cimes.

Vivat au pionnier de l’Aviation!
Des mérites nombreux étoilent le Blason
Aux ailes éployées de Roméo Vachon'
Dont la survie s’étaye par le beau renom

Jeune,cet enfant-là, certes, il promettait,
Actif, il pénétrait le secret des machines
Sur un lit d'hôpital, son destin s’affirmait
Lorsqu'il vit un oiseau planer d’un vol sublime . . .

Quidira les labeurs? qui dira les ennuis?
Dont triomphe cet As d’éminente valeur?
Qui dira les fatigues? Qui dira les soucis?

&s ciforts valeureux de cet Aviateur?

Mermoz et Guillaumet puis, St. Exupery,
Saluez votre Frère, de Vous, il est bien digne

: Avec nous, chantez-lui le plus vibrant Merci,
Que, très émus, ici, les Canadiens expriment . . .

Son regard fulgurant semble percer la nue,
Ou ses évolutions ont lieu sans accident .. .
Jamais, il ne transige, c’est son point de vue,
Avec le mot “Devoir” il ne fait “qu’un” vraiment.

Tenace, courageux et allant “Jusqu’au bout”
Oh! quel Maître idéal pour les vaillants de coeur!
Homme de discipline: “Devoir avant tout!”
Tel semblait le mot d’ordre du grand Aviateur.

Idéaliste aussi, notre As cherchait toujours . . .
Plein d’initiative, intelligent, sincère,
Bien charitable aussi, affable, tous les jours,
Noble, ne craignant pas la tâche très austère.

Grand chrétien, il était, et, pour tous si bon!
Ferme, quoique sensible, de chacun, estimé,
Humble dans le succès, cet “Illustre” Vachon
Se donnait au devoir! Qu'importe qu’il soit loué!

, Oui, Patriote, il L’est, ardent, très convaineu,
Sa vie? Unelumière pour notre jeunesse
Des Hommes comme Lui? Rares de plus en plus,

| Plus son avion monte et mieux L'âme progresse . .

Sr. St-Rupert, F. D. J

Trois-Rivières
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Grand spécial en vigueur
durant la période des Fêtes

Avec chaque achat de $3.00
vous obtiendrez un billet qui vous donnera droit au tirage

d'un magnifique bas de Noël
d'une valeur de $25.00

à

Donc, rendez-vous en foule chez:

SCOTT AUTOMOBILES Enr.,
SCOTT JONCTION

‘ Station Service FINA

Vendeurs: Mercury - Lincoln - Meteor

 
©

Tél: 138-s-1 Scott-Jonction, Dorch.
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| Ouvert 24 heures par jour.
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Et voict ce qu'elle contient:
Ottawa, 4. (PCf) — Le gouverne-

ment du Québec n'a pas demandé
au gouvernement fédéral de venir
en aide aux quelque 1,200 victimes
de l’inondation qui s’est produite à
Beauceville quelques jours avant
Noël. C’est ce qu’a dit aux Com-
munes l'hon. Howard Green mi-

Le carnet du

reporteur
M. et Mme Alphonse Gagncn de

Gaspé passeront le mois de jan-
vier à Ste-Marie chez M. et Mme
Joseph Ferland.

ole ole ole

M. et Mme Jean-Marie Fortin
(Julienne Ferland) et leurs deux
fillettes Suzanne et Monique ainsi
que Mlle Héléne Ferland, hôtesse
à Air Canada et son ami Wenfried
Brondl étaient en visite chez M. et
Mme Joseph Ferland a l'occasion
des Fêtes.

M. et Mme Rémi Grondin et
leurs enfants de Chicago ont passé
les Fêtes à Ste-Marie chez des pa-
rents.

M. Réal Gravel (le champion) a
passé le Jour de l’An dans sa fa-
mille à Marbleton.

MM. Denis et Jules Corriveau
scnt allés se promener chez M. et
Mme Irenée Gravel a Marbleton.

M. et Mme Marius Nadeau et
leur fils de Montréal ont visité
M. et Mme Alphée Bilodeau au
cours des fétes.

Mlle Monique Gagnon” est allée
à Sherbrooke, l'invitée de M. et
Mme Conrad Matteau.

Mme Aldégard St-Cyr de Sher-
brooke a visité sa soeur Mme Vve
Edmond Giguère à Ste-Marie.

Mme Thomas Drouin de St-Jo-
seph de passage à Ste-Marie chez
son fils M. Sylvio Drouin.

M. et Mme Aimé Lessard de St-
Joseph chez M. Sylvio Drouin à
Ste-Marie.

Mlle Paulette Vachon de Beau-
ceville a visité son ami M. Carol
Darac à Ste-Marie.

Théâtre

CENTRE RECREATIF
Edifice à l’épreuve du feu

Ste-Marie, Beauce

 

Mardi 7 janvier

LA TOUR DE NESLE
MISSION

PERILLEUSE

Jeu. ven. sam. 9-10-11 janv.

ANDROCLES ET LE
LION

Victor Mature, Jean Simmons
Sujet court

  

Dim. lun. mar. 12-13-14 janv.

LA BELLE DU
PACIFIQUE

Rita Hayworth, Jose Ferrer
Sujet court

x = = NS

Théatre JACOB
Ecran Géant

CINEMASCOPE
152 — Ste-Marie, Bce

  

=

Tél:

 

Lun. mar. 6-7 janv.
En Cinémaséope - en couleur

PRINCE VAILLANT
en Francais .

James Mason, Janet Leigh,
Robert Wagner

sam. 10-11 janv.
En couleur

LA JUNGLE DES
HOMMES

Version Française
Tony Curtis, Dorothy Malone.

Ven.

 

Dim. lun. 12-13 janv.
En cinémascope

, TANT QUE
SOUFLERA LA
TEMPETE
Version francaise

Tyrone Power, Suzan Haymard
R. Egan  NSSSN

Une découpure de journal nous
est adressée pour publication _

nistre des Travaux publics.
M. Green a ajouté qu’un ingé-

nieur fédéral s'était rendu sur les
lieux et y avait enquêté. Cetle
enquête fut le résultat d’une de-
mande du Dr Raoul Poulin, député
indépendant de la Beauce aux Com-
munes a précisé le ministre.

M. Carol Darac a été visiter son
amie Mlle Paulette Vachon de
Beauceville.

M. et Mme Benoit Gagnon et
leurs filles Johanne et Danielle,
M. et Mme Luc Gagnon et leurs

jumeaux Michel et Jacques, M.
Roch Gagnon tous de Québec ont
visité Mme Georges-A. Gagnon à
Ste-Marie pendant les fêtes.

M. et Mme Charles Clément,
leurs filles Charlotte et Andrée
Clément de Québec ont visité Mme
G.-A. Gagnon à Ste-Marie.

Mme Irenée Gravel, M. et Mme
Gérard Labbé et ses enfants, de
Marbleton, étaient de passage a
Ste-Marie et rendaient visite a
Mme J.-Thomas Labbé, hospitalisée
à l’Hotel-DBieu de Québec. à qui
nous souhaitons un prompt  rêta-
blissement.

¥ "

Mort de l'ancien
» n

maire Bilodeau,
a

de Ste-Marie
M. J-A.-L. Bilodeau, bien con-

nu dans le monde des affaires
est décédé le ler janvier, a Ste-
Marie de Beauce, à l'âge de 60
ans et 6 mois.
M. Bilodeau fut maire de Ste-

Marie de Beauce pendant plusieurs
années, il est aussi le président-
fondateur de J.-A.-L. Bilodeau et
Fils Enr., agents manufacturiers

de paratonnerres de Ste-Marie, il

fut aussi marguillier de sa parois-
se.

 

M. Bilodeau laisse dans le deuil,
outre son épouse, née Rose-Aimée
Beaudoin; ses fils: Réal et Jean-
Guy Bilodeau, de Ste-Marie; ses

filles: Mmes Fernando Morin de
Ste-Marie (Estelle), Russell Pouliot
(Jeannine), de St-Georges de Beau-
ce et Mlle Georgette Bilodeau de
Détroit, Michigan; sa bellefille,
Mme Réal Bilodeau (Laurence
Drouin) de Ste-Marie; ses gendres:
MM. Fernando Morin et Russell
Pouliot; ses fréres: MM. Alonzo
Bilodeau, de Ste-Marie, Jules-H. Bi-
lodeau, de Montréal, Georges Bilo-
deau, de Sûreté provinciale de
Québec, Armand et Charlemagne
Bilodeau. de Ste-Marie; ses soeurs,
Mmes Louis Hébert (Juliette), de
Ste-Marie, et Alexandre Tardif (An-
géline). de Richmond; ses beaux-
frères et belles-soeurs: MM. et
Mmes Lucien Beaudoin, de Falher.
Alberta. Louis Labbé de Falher,
Alberta, Alphonse Comeau, de Vil-
le Montmorency, de Central Falls,
R.I., Joseph Beaudoin de |Drum-
-mondville; ses belles-soeurs, Mmes
Alonzo Bilodeau, Armand Bilodeau,
de Ste-Marie.

Il laisse aussi sept petits-enfants:
André et Mario Bilodeau, Jacques
et Jean Morin, de Ste-Marie; De-
nis, Diane et Yves Pouliot de St-
Georges de Beauce; aussi plusieurs
cousins et cousines neveux et niè-
ces.

La dépouille mortelle de M. Bi-
lodeau a été exposée à sa
résidence de Ste-Marie jusqu’à
l'heure du service qui a eut lieu
à l'église paroissiale, mardi le 7
janvier 4 9 heures 30 p.m. L'in-
humation se fera au cimetiére pa-
roissial.

 

 
 

 

 
 

M. Hervé Savoie
décède d'un accident
dans la nuit de Noël
Le gérant de la Manufacture de

boites “Excelsior” de Ste-Marie, M.

Hervé Savoie est décédé vers 3
heures du matin le jour de Noël
a Hopital Ste-Foy où il avait été
transporté à la suite d’un accident
survenu la veille entre St-Joseph
de Beauce et Vallée-Jonction. L'ac-
cident s’est produit entre l’auto de
Savoie et celle de M. Gaétan Gi-
guère. M. Giguère n’avait subi que
des contusions tandis que M. Sa-
voie souffrait d’une fracture à u-
ne jambe. C’est après son trans-

port à l'hôpital Ste-Foye que M.
Savoie décédait à l’âge de 57 ams
a la suite d'une hémorragie in-
terne. .
Le Co-propriétaire des boites

“Excelsior” était un citoyen d’une
grande générosité et un patron
cc«cisciencieux estimé de tous ses
employés. L'annonce de son dé-
cès à jeté des regrets parmi la
population.
Le défunt laisse dans le deuil:

son père, M. Alonzo Savoie; ses
frères et soeurs: Jeannette (Mme
Rodolphe St-Hilaire) de Montréal.
Gabrielle (Mme Antonio Veilleux),
Marguerite, Hector, René. Liliane
et Robert Savoie de Ste-Marie, Lau-
rent de Madawaska. Me, Gilberte
(Mme Louis-P. Bouchard) de Qué-
bec. Armand de Carleton, en Gas-
pésie; ses beaux-frères et belles-
soeurs: MM. Rodolphe St-Hilaire,
Antonio Veilleux et  Ls-Philippe
Bouchard. Mmes Laurent Savoie
(Antoinette Poirier), Hector Savoie
(Madeleine Lemieux), René Savoie
(Alfreda Breton) et Robert Savoie
(Jeannette Nadeau) ainsi que plu-
sieurs neveux et nièces.
Les funérailles ont eu lieu sa-

medi le 28 décembre en l’église
de Ste-Marie de Beauce.
La direction des funérailles a-

vait été confiée à la maison Ed-
gard Mercier & Fils de Ste-Marie.

Notre journal présente ses con-
doléances à la famille éprouvée
par ce deuil.

André Labbé
roule 210
André Labbé a roulé une partie

de quilles de 210 hier soir au Cen-
tre Récréatif. C’est un événement
digne de mention puisque lui-mê-
me n'en est pas encore revenu.
Bravo André et nous espérons que
tu joueras aussi bien lors des par-
ties avec l’équipe.

 

 

PROVINCE OF QUEBEC
DEPARTMENT OF MINES

Notice of revocation of mi-
ning rights.
Pursuant to sections 50, 51,

51A and following of the Que-
bec Mining Act (R. S. Q. 1941,
ch. 196) as amended by 3-4 E-

lizabeth 11, ch. 38, notice is
hereby given to the holders of
mining rights on the parcels
of land here under listed that
after a delay of ninety days

from the date of the present
notice, the Minister of Mines
will recommend to the Lieu-
temant-Governor in Council the
revocation, of the mining
rights on these concessions of
land, the working of which
has remained inactive during
the twenty-one years following
the first of March, 1934, to

wit:
In Broughton Township

Range XI, lot 13.
I Cranbourne Township

Range A, lots 22, 23 and 24.
In Dorset Township

Range XII, lots 1 and 2;

Range XIII, lots 1 and 2.
In Garthby Twræhip

Range 111, lot 16.
In Hartwell Twnship  mas

Range III, lots A, B and 12.

no. - ---- ane

cadastral lots) and 20 (310, 311
and 312 cadastral lots);
Range VI, lot 18 (337 cadastral
lot (South-east) 1/2 and north-
west 1/2 of north-west 1/2 ~

In Mann Township
Range Riviere du Loup North,
lots 3, 5, 6, 7 and 8.

A. O. Dufresne
Deputy Minister.

"QUEBEC,Dec.12th 1957. 
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Plomberie - Chauffage

Spécialité : Brûleur à l'Huile

Tél:

 

208, Ste-Marie, Beauce

 

LE GUIDE, mardi le 7 janvier 1958
 

   
 

Dun & Bradstreed of Canada Lid
La croissance du commerce dans

la Province de Québec se reflète
dans le Livre de Référence Dun
& Bradstreet qui contient les noms
de 70675 manufacturiers,  grossis-

tes et détaillants dans cette région,
comparé à 37493 noms il y a vingt
ans, dit M. C. A. Booth, le gérant
du district de Montréal de cet or-
ganisme de crédit.

M. Booth ajoute que, durant
l’année dernière, 37464 change-
ments ont été faits dans le livre
de Référence sur les commerces du
district du Québec, comprenant
nouveaux noms, noms retranchés
et changements dans la cotation
de ceux qui continuent en affaires.
Le Livre de Référence Canadien
contient plus de 250.000 noms de
commerces. Il est publié à tous
les soixente jours afin de le tenir
à date.
Ce mois-ci, M. Booth annonce

que quinze bureaux de Dun &
Bradstreet mallent, à travers le
pays, la 101 iéme demande annu-
elle de bilans financiers.
Depuis plus d'un siècle, cette or-

ganisation a ramassé les renseigne-
ments afin d'aider l'industrie, les
assureurs et les banquiers à pren-
dre leurs décisions.

Cette année, la demande ira à
252,856 commerces de St. Jean.
Terrencuve a Victoria, C. B. Ceci

inclus ‘presque tous les manufac-
turiers, grossistes et détaillants qui
demandent ou donnent le crédit.
Les renseignements remis à Dun &
Bradstreet servent à écrire des
rapports sur ces commerces. Ba-
sée sur ces rapports de crédit, une
cotation est émise. cette cotation
et le nom de commerce forment
une part du Livre de Référence
Dun & Bradstreet. |

Cette année M. J.GW. Shave,
Gérant Général, inclus un messa-
ge aux commerces à travers le
pays. Il dit, entr’autre:

“Chaque commerce est un gros

commerce aux yeux de son proprié-
taire. La grosse partie de ses éco-
nomies, — quelques fois en entier
— a été investie dans l'entreprise,

 
   SOLAR HEAT

 

et le risque est énorme, quelque
soit la grosseur du commerce. Et

c’est ainsi que nous envisageons
chaque commerce inscrit dans le
Livre de Référence Dun & Brads-
treet. Votre commerce, quelqu’en

soit la cotation, occupe le même
espace que Ford, General Motors,

Massey-Harris ou Dupuis. Ils sont
tous aussi gros pour nous.
La grosseur du commerce n'en

est pas le réelle épreuve de la gé-
rance. Les facteurs principaux sont
la connaissance, l'assiduité la
détermination de servir.”

En Floride
Le Lieutenant R. C. A. F et Mme

C. Urbain Carter de Senneterre,
Abitibi, sont partis le 26 décem-
bre pour un séjour de 3 mois à

Panama City Floride.

 

Lisez et faites lire
notre journal
 

 

Plein temps ou
iemps partiel

Plusieurs territoires pour da-
mes intéressées en de bons
revenus stables. Expérience

non nécessaire. Avon se vend
tout seul. Si vous résidez dans
les comtés Beauce, Lotbinière,
Dorchester. Ecrire à:

Mile Blanche
Lalonde

C. P. 417,
Ste-Marie, Beauce, P. Q.

29-1 (6 fs)     
 

Fournissez à votre famille
une chaleur facile, économiaue,
protectrice avec l’huile à
chauffage B-A Solar Heat.
Appelez-nous sur-le-champ et
résolvez tous vos problèmes
de chauffage de la
façon moderne.

© Distribution d’huiles de toutes sortes ain-

si que gasoline.

© Réservoirs fournis sur demande

© Pour vous rendre compte de l’économie

que vous pouvez faire, appelez

Ste-Marie, Tél. 384 W, M. Georges-H. Roy
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Nouvelles des
Sts-Anges
Baptémes:

M. et Mme Antonio Labbé née
Benadette Grenier sont ‘heureux
d'annoncer à leurs parents et a-
mis la naissance de leur fils Fran-
¢ois né a I’Hopital Beauceville et
baptisé aux Sts-Anges. Parrain, M.

Benoit Labbé de Lévis, oncle
de l’enfant, marraine, Mme Joseph
Labbé, grand’mère. Porteuse. Mme

Benoit Labbé.
A M. et Mme Michel Perreault

née Elgise Poulin, un fils bap-

tisé sous les prénoms de Joseph.
Maurice, Dominique. Parrain et
marraine. M. et Mme Maurice
Bourget de Lévis.
A M. et Mme René Bisson (Ga-

brielle Cloutier) est né un fils Mi-
chel. Parrain et marraine, M.
et Mme Alfred Grondin. cacle et
tante de l’enfant.
Nos félicitations.

Va-et-vient:
Mlle Cécile Drouin, é.g.m.. à

l'hôpital de l’Enfant-Jésus est en
vacance pour le temps des Fêtes.
Décès:
Nous avons le regret d’anncacer

ja mort de M. Aurèle Turmel dé-
cédé à l’hôpital de St-Georges le 11
décembre et inhumé aux Sts-Anges
le 14, au milieu d’une foule de

parents et amis de toutes les pa-
roisses environnantes. Très bien
connu, M. Turmel faisait le cour-
rier de la malle des Sts-Anges à
Vallée depuis près de vingt ans.
Agé de 48 ans, il laisse dans le

deuil son épouse Angeline Boily.
Ses enfants, Gaétan. Gisèle. Mar-
cel, Martin, Céline, Hélène. Suzan-
ne, François, Rosaire. Roxane et

Marie. Sa mère Mme Arthur Tur-
mel des Sts-Anges; ses frères: E-
mile, Antcéiio, Arsène des Sts-An-
ges, Edouard de Québec, René de
Vallée-Jonction; ses soeurs: Mme
Joseph Pouliot (Alice) des Sts-An-
ges. Mme Aimé Bégin (Laurette)
de Ste-Germaine, Mme Joseph Gré-  

goire (Mathalia) de Lévis, Mme
Clermont Boily (Irène) des Sts-An-
ges; ses belles-soeurs: Mme E-
douard Turmel, (Rosa St-Hilaire),
Mme Antonio Turmel (Alcida Boi-
ly), Mme René Turmel (Françoise
Cloutier), Mme Arsène Turmel,
(Alda Turmel); son beau-père et

sa belle-mère: M. et Mme Cléo-
phas Boily des Sts-Amges; ses
beaux-frères et belles-soeurs: M. et
Mme Emile Boily, M. et Mme Léo
Boily, M. et Mme Aurèle Boily de

Vallée, MM. et Mmes Emilien et
Paul Boily de Montréal, M. et
Mme Honoré Lagrange. M. et Mme
Clermont Boily des Sts-Anges, M.
et Mme Dcmat Lehouillier de Ste-
Marguerite, M. et Mme Camil Va-
chon. M. et Mme Antonio Turmel,
M. et Mme Emile Ferland.

Il laisse dans le deuil plusieurs
oncles et tantes, cousins et cousi-
nes neveux et mièces dont les
noms seraient trop long à énumé-
rer.

Les funérailles eurent lieu à 10
hres en l'église des Sts-Anges. La
levée du corps fut faite par M.
l'abbé Germain, curé de la parois-
se. Le service fut chanté par l’ab-
bé Thuribe Grégoire, professeur
de Lévis assisté de Mgr Alzire
Tardif. supérieur du collège de
Lévis et de l’abbé Germain curé
des Sts-Anges. Portait la croix, son

oncle M. Adelard Turmel assisté
de M. Emile Grégoire, maire. Le
cercueil était porté par MM. Wes-
Iy et Elphége Turmel, Lécaard et
Raymond Pouliot, Lionel et Hector

Turmel. Les porteurs des fleurs é-
taient Jeon Boily. Rodrigue et Ri-
chard Boily, Armand Lagrange,
Grégoire Ferland. La quête fut fai-
te par MM. Albert Perreault et
Joseph Perreault, officiers de la
ligue du Sacré-Coeur.

Sur la tombe de M.

Auréle Turmel:

Messes: Mme Arthur Turmel.
Sts-Anges. M. Emile Turmel Sts-An-
ges, M. Edouard Turmel. Limoilou.

MM. René Turmel, Vallée-Jct., An-

tonio Turmel, Sts-Anges, Arsène
Turmel. Sts-Anges, MM. et Mmes

 

PLYMOUTH 1956 6 cyl.:

PLYMOUTH 1923, Sedan;
FORD 1952, Sedan:
DODGE 1952, Hard Top:
DODGE 1949, Sedan;
DODGE 1948, Sedan;
AUSTIN 1951, Sedan;

DODGE 1955, 6 cyl. Panel

FORD 1951, 3 tonnes. 

Garage Léonidas Sylvain
Dépositaire Dodge et De Soto

Sainte-Marie, Beauce.

Tél: Résidence 9 — Bureau 39

 

PLYMOUTH 1956 Automatique;

PLYMOUTH 1955, V-8 Coach
DESOTO 1954, V-8 Automatique
DODGE 1954, 6 cyl. Sedan;
FORD Ronch Wagon 1954, 4 portes, 3 sieges;

CAMIONS .
DODGE 1955 V 8 3/2 tonnes avec dompeuse:;

DODGE 1953, 6 cyl. Pick Up
FORD 1952, 3 tonnes avec dompeuse;

Garage Léonidas Sylvain
Distributeur Dodge et De Soto

Sainte-Marie, Beauce.
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La moutarde est un assaisonnement préparé avec de la graine
de moutarde broyée et de l’eau, du verjus, du vinaigre et des

aromates,

. Les fabricanis. Rr

 

des produifs Diamant savent eux aussi,
ce qui compose une bonne moutarde,
c'est pourquoi les meilleurs ingrédients
sont choisis pour la préparation de là

moufarde Vachon.
— Reese Tn Fes

Vos hot dog, hamberger, sauce piquante et toutes vos recettes
culinaires auront une saveur tout à fait unique si vous em-
Bloyez un produit où l’on a introduit les meilleurs éléments
e base.

 

Goûtez

 

LARARR

à tous les produits Diamant et vous

| les adopferez.

LES PRODUITS DIAMANT INC.
STE-MARIE DE BEAUCE

TELEPHONE: 68

 

J-Sauveur Pouliot, Sts-Anges, Ai-
mé Bégin, Ste-Germaine, Joseph
Grégoire, Lévis, Clermont Boily,
Sts-Anges, Cléophas Boily, Sts-An-
ges, Léo Boily, Vallée, Aurèle Boi-
ly, Vallée, Emilien Boily, Montréal,
Clermont Boily, Sts-Anges, Paul
Henri Boily, Montréal, Honorius- La-
grange, Sts-Anges, Donat Lehouil-
lier, Ste-Marguerite, Camille  Va-
chon, Sts-Anges, Emile Ferland Sts-
Anges, Mlles Pauline Turmel, Sts-
Amges, Marielle Turmel, Sts-Anges,
M. Simon Turmel Sts-Anges, Mlle
Nicole Turmel, g.m.g  Sts-Anges,
MM. Gilles Grégoire, Lévis, Claude
Grégoire, Lévis, Yves Grégoire, Lé-

vis, Jean Grégoire, Lévis, François
Grégoire, Lévis, Mlle Lina Grégoi-
re, Lévis, M. Aurélien Pouliot,
Grand Séminaire, l’abbé  Thuribe
Grégoire, prof. Lévis, l’abbé Placi-
de Jacques, aumônier Hop. St-Geor-
ges, les élèves du Couvent, Em-
ployé de I’Aqueduc Limoilou, Qué
bee, Mlle Emère Girard, Québec,
MM. ¢t Mme Paul-Eugéne Faucher.
Québec, Raymond Cloutier. Vallée.
Clermont Faucher, Vallée, Adonias
Perreault, Sts-Anges, Théodore Ga-
né, Vallée, Jacques Auto Service,
Vallée, Philippe Beaudoin, Vallée,
Irenée Fontaine, Ste-Marie, Mlle
Agathe Grégoire, Québec, M. et Mme
Joseph Drouin Sts-Anges, Dr et
Mme Ls.-P. Dionne Ste-Marie; les
Filles d'Isabelle, Notre-Dame d'Et-

chemin, M. et Mme Michel Tur-
mel Sts-Anges, MM. et Mmes Chs-AÀ-
drien Drouin, Sts-Anges, Grégoire
Perreault Vallée, Aimé  Turmel,
Vallée, Lucien St-Hilaire, Sts-An-

ges, Julien Tardif. Sts-Amges, Alber-
tine Nadeau, Vallée, Léonidas
Drouin. Sts-Anges, Mary Colgan,
Vallée, Emile Grégoire, Sts-Anges,
Wisly Turmel, Sts-Anges, M. Ge-

rard Turcotte, Sts-Anges.
OFFrandes de messes: MM. Mi-

chel Perreault, Sts-Anges, Jules Tar-

dif, Sts-Anges, Adélard St-Hilaire,
Sts-Anges, Jules Fontaine. Sts-An-
ges. Georges Turcotte. Sts-Anges,

Gerard Gagné, Vallée, Camille Tar-

dif St-Joseph, Antonio Girard, Sts-
Anges, Léopold Labrecque, Ste-Ma-
rie. Exupert Bernier. Limoilou, Da-

vila Labbé, Québec. Mme Charles
Lefebvre. Québec. les familles St-
Hilaire, Nolan et Dillon, Québec.
la famille Darie Mercier, Sts-Anges,
Adélard Perreault Chicopée Falls.
Aurèle Perreault. Vallée, Odina
Bourret. St-Joseph, Benoit Laflam-

me, Ste-Germaine. Marcel Vachon.
Vallée. Wilfrid Bégin, Ste-Germai-
ne, Mme Charles-E, Menard, East-

Broughton, G:aest Nadeau Ltée.
Sherbrook?, Charles Turmel, Val-
lée, Charlemagne Poirier. Vallée.
Robert Drouin, Sts-Anges, Elphège
Cloutier, Vallée, Mme {Alph. St-

Hilaire, Sts-Anges MM. Hervé Clou-

tier, Vallée, Aimé Turmel, Sts-An-
ges, Pamphile Nadeau, Lévis, Re-
né Labbé, Vallée. Benoit Tardif,
Sts-Anges, Edouard Poulin, Vallée.

Affiliations de prières à l’Ordre
de St-Dominique:
MM. et Mmes Achille Doyon,

Achelas Fontaine, Pierre Doyca,
Ludger Giguère, Alida  Grondin,
Claude Lessard. Eddy Nadeau, A.
lyre Colgan, Benoit Grenier, Rol-
land Voyer. Jules Parent, Alfred
Vachon, P.-E. Tardif, tous de Val

lée, Arséne Grenier, St-Joseph

Bouquets spirituels:
Famille Antonio Turmel, famil-

le Emilien Boily. les élèves de la
classe no 1 A du village, Mlle

Bella Bisson, institutrice. M. Ge-
rard Poulin, Mme Alphonse Gre-

nier.
Il y eut aussi plusieurs cartes de

sympathies, mais il faudrait une
page de journal ‘pour tous les
nommer.
La paroisse entiére se fit un de-

voir de venir rendre un dernier
hommage d'adieu a ce citoyen si
bien cornu de tous. Plusieurs per-
sonnes des paroisses environnan-
tes soit Vallée-Jonction, Ste-Marie,

St-Joseph, Beauceville, East-Brough-
ton, Ste-Germaine, Ste-Justine,
Frampton, Lévis. Québec, Montréal
assistaient aux funérailles, mais il

nous est impossible de mentionner
tous les noms. Nous réitérons enco-
re une fois nos plus vives condolé-
ances à cette famille si cruelle-
ment éprouvée.

M. Gaspard Faufeux
chez les sinistrés
de Beauceville
Le lieutenant-gouverneur de la

province de Québec, l’hon. Gas-
pard Fauteux, a rendu visite à ses
anciens concitoyens de Beauceville
qui ont été éprouvés par une désas-
treuse wondation il y a deux se-
maines. . .
La direction du comité de se-

cours aux sinistrés de la Beauce,
dont le siége est a St-Georges, rap-
porte que M. Fauteux a exprimé
son admiration devant le courage
‘affiché par la population de Beau-
ceville, et sôn espoir que 1958 voit
la fin des épreuves des inondés
perpétuels de la Beauce.
Le lieutenant-gouverneur a ajou-

té qu’il ne lui apparticat pas de
distribuer les secours dont les gou-
vernements peuvent disposer. Ce-
pendant, à la lumière des déclara-
tions faites de la part des autori-
tés provinciales et fédérales, il a
le ferme espoir qu'à la suite des
démarches des députés et du curé
de Beauceville, il y a lieu de croire
qued'ici peu, les sinistrés recevront
l'assistance voulue tant du gouver-

 

 nement provincial que fédéral.

Service de la météorologie
Bureau du Directeur

Toronto, le 20 décembre 1957.
Messieurs,
Votre lettre du 22 novembre a-

dressée à notre bureau d'Ottawa a
été référée au quartier général du
service de la météorologie à Toronto
pour être prise en, considération.
Nous avons déjà reçu des lettres
à l'appui de votre demande de Le
Guide de Ste-Marie, Le Progrès de
St-Georges, Radio Mégantic Limitée,
le Conseil de ville de St-Georges
et Eastern Airways Limited.

Il nous fait plaisir d’apprendre
le vif intérêt que portent les mem-
bres de votre organisation à la
température et au service météoro-
logique. Afin d'indiquer ce qui peut
être fait pour améliorer la situa-
tion, je dois d’abord vous donner
une esquisse de la façon dont le
service des prévisions est fourni au
public.
Les obervations météorologiques

sont prises à un grande nombre de
stations d’observation situées à des
endroits soigneusement choisis. Les
rapport de ce réseau de stations
lorsqu’ils sont réguliers et portés
sur vae grande carte météorologi-
que, donnent us tableau général des
mêmes systèmes météorologiques
affectant notre pays. D'après une
série continue de ces observations
et les cartes météorologiques ana-
lysées, les prévisic«inistes peuvent
suivre le mouvement des systèmes
météorologiques et peuvent faire
des prévisions de la température
future.

Les prévisions couvrent les nua-
ges, la précipitation, le vent et la
température pour une période de
temps d’un ou deux jours selon
l'heure de l'émission. En établissant
le réseau le Canada a été divisé
en envircm 80 régions de prévisions
de telle façon que la température
de chaque région était générale-
ment analogue. À maintes régions,
telles que la Colombie-Bitannique,
où la température change considé-
rablement sur une courte distance,

le choix des limites de ces ré-
gions a été très difficile.

La carte ci-jointe indique votre
région comme partie de la région
des Cantons de l'Est, avec la par-
tie nord de la Vallée de la Chau-

Décès de Mme
Le 27 décembre 1957, Mme Sé-

décias Vachon, née Zelire Lehoux.
s’endormait dans la paix du Sei-
gneur, à l’âge de 86 ans et 2 mois.

Femme de devoir, et de foi pro-
fonde, elle a su faire rayonner au-
tour d’elle les joies d’un foyer heu-
reux. Elle laisse pour pleurer
sa perte sept éniants: Sauveur et

Bernadette popriétaire d'un com-
merce, Béatrice, Sr. St-Gérard-du-
Sauveur, de la Ccngrégation No-
tre-Dame, Adrien, entreposeur de

fourrures, Hélène et Marie-Immacu-
lée, Gérard, maitre-horloger-bijou-
tier. Trois petits enfants: Léonard
employé-civil, Richard et Hermann
Vachon. Deux belles-filles: Mme
Adrien et Gérard Vachon. Trois
soeurs lui survivent: Mmes Mauri-
ce Paré (Maria), Philias Bolduc (E-
méline), Freddy Simard (Adrian-
na). Ses belles-soeurs: Mmes Ca-

mille Lehoux el Marie-Louis Le-
houx de Si-Elzéar, Mme Richard
Lehoux Vancouver, Mme D. Vachon,
Peoria Illinois. Mmes Cyrille Va-
chon et Clodomir Vachon de Bath-
Maine. Ses beaux-fréres: Messieurs
Cyrille Vachon, et Borromée Va-
chon de Bath-Maine. Philias Bolduc.
Ste-Marguerite de Lingwick. Les ob-
sèques de la regrettée défunte fu-
rent célébrées le 31 décembre en
l’église de Ste-Marie Beauce. Après
la levée du corps présidée par M.
le Chanoine J. Auguste Lessard,
cousin de la défunte, le service fu-
nèbre fut chanté par Mgr Joseph
Lehoux. p.d. vicaire forain, curé de
Ste-Marie, Bce assisté de l'abbé Clé-
ment Fecteau et Gaston Bilodeau
comme diacre et sous-diacre.

Portait la croix: M. Paul Vachon
maire de Ste-Marie, Bce accompa-
gné de son frère M. Joseph Vachon
Président de la Cie J. A. Vachon
et Fils neveux de la défunte. Le
corps était porté par Messieurs Her-
mas, Arnold, Alexandre, Bertrand,
Lehoux, Origène Simard, Yvon Pa-
ré. Tous neveux de la défunte.
Une nombreuse délégation de da-

mes de Ste-Anne entourait la dé-
pouille mortelle. Les deux chorales
rendirent avec âme la messe de re-
quiem harmonisée à trois voix de
Pietro Yon. Les voix enfantines
chantèrent: “Amis parents qui pleu-
rez sur ma tombe”. Tous semblaient
rendre l'expression d’une apothèo-
se vers l'au-delà.
De nombreux parents et amis ve-

nus de Ste-Marie, St-Patrice de Beau-
srivage, St-Narcisse, St-Elzéar, Val-
lée-Jonction, Ste-Hélène, St-Char- les-de-Bellechasse, de St-Joseph, St-

diére dans la région de Québec.
Sherbrookke a été choisie comme
le point par lequel les températu-
res sont sprévues, et nous croyons
que, en général, d’autres localités
peuvent faire une bonne estimation
des températures locales en utili-
sant Sherbrooke comme guide.
Lorsque la température dans une

partie de région, telle que la Val-
lée de la Chaudière, est différente
de cette prévision, il est fort pro-
bable que la température n’a pas
été prévue avec exactitude pour tou-
te la région. Naturellement il y a
des différences entre les parties
d’une même région, mais nous ne
croyons pas que la région de la
Chaudière soit généralement diffé-
rente de la partie de Québec immé-
diatement à l’ouest.

Les nuages, la pluie, la neige et
le vent sont prévus pour chaque
région comme condition moyenne,
mais lorsqu’une aire de températu-
re passe sur une région quelques
parties en seront d’abord affectées.
A cause des vallées, des lacs, des
collines et autres formes topogra-
phiques du terrain plusieurs régions
ont une température locale diffé-
recite. Même si les prévisionnistes
connaissent les conditions locales il
ne serait pas pratique d’écrire de
longue description détaillée et s’at-
tendre que les stations de radio et
de télévision et les journaux les
diffusent et impriment des prévi-
sions si longues. La meilleure pro-
cédure semble être celle de décri-
re la température de passage dans
les synopsis qui sont émis avec cha-
que prévision et de donner les pré-
visions météorologiques moyennes
pour chaque région.
Dans le cas des températures, il

y a souvent un changement graduel
dans la région, de sorte qu’un point
de référence de la température a
été choisi pour chaque régicn. Ce
point est un endroit assez bien con-
nu ayant" des températures types
de la région, et les rapports mété-
orologiques doivent être disponibles
à partir de cet endroit pour aider
à faire les prévisions et d’en véri-
fier l'exactitude.

Je ne crois pas que l'établisse-
ment d'une nouvelle station mé- téorologique à St-Georges serait bien

Sédécias Vachon
Georges, Québec, Montréal, Boston

| sont venus rendre un dernier hom-
mage à la regrettée disparue.

L'’inhumation eut lieu au cime-
tière paroissial ou M. l’abbé Eugè-
ne Marcoux petit cousin de la dé-
funte récita les dernieres prières
rituelles.
L'orgue était touché par M. P.-E.

Moreney et la chorale dirigée par
le Révd Frère Gilles.
“A tous ceux qui ont sympathi-

sée d’ime manière ou d’une autre:
soit par offrande de messes ou tri-
buts floraux. La famille Sédécias Va-
chon très touchée de tant de con-
doléances offre ses plus sincères re-
merciements.

Notre journal présente ses con-
doléances les plus sincères à cétte
distinguée famille de Ste-Marie.
La direction des funérailles: Ed-

gard Mercier et Fils de Ste-Marie
Bce.

Réflexions en

capsules
Par G. A.

Pour avoir l’esprit des Fêtes, il
n’est pas nécessaire d'avoir con-
tinuellement l'esprit en fête.

De la façon que l’on débite le
progrès, personne n’en voudra
prendre le crédit.

L’argent peut tout acheter sauf
ce que la nature n’a pas voulu mous
vendre à ta naissance.

Le plus souver®, les, beaux dis-
cours épatent plus ceux qui les
prononcent que ceux qui les écou-
tent.

Les gens qui se réjouissent du
malheur des autres, devraient être
rescapés du gouffre de leur coeur
vide.

La sincérité favorise Pamitié
tandis que la fourberie l’éloige.

te nla+ =a

La charité est une bonne affaire
pour ceux qui ne la pratiquent que
pour eux-mème.

Les baisers du jour de l’An nous permettent de savourer un met
universel, qui cause rarement
d’indigestion, /  

Une station météorologique ne seraif pas utile

dans la Beauce selon M. Andrew Thompson
Nous publions une lettre que nous avons reçue en réponse à une

autre que nous avions adressée au Ministère des Transports

à Ottawa, dans le but d’appuyer le projet de la Chambre de

Commerce des Jeunes de St-Georées, soit d’établir une station
météorologique dans la Beaure afin de prévenir les désastres
comme il s’en est produit il y a pas très longtemps. Voici le

contenu de cette lettre : :

utile à prévoir la température de
votre région. Les stations à l’ouest
et les autres directions d’où la tem-
pérature peut venir sont beaucoup

plus importantes. Nous avons étudié
les rapporta mensuels transmis par
les stations climatologiques à Beau-
ceville, St-Ephrem, St-Théophile et
d’autres endroits et mous consta-
tons qu’il y a peu de différence
dans la température saisonnière.

Pour ce qui est de la tempéra-
ture du 3 août, la prévision des
tempêtes de tonnerre constituait
un des plus difficiles problèmes aux-
quels doivent faire face les mété-
orologistes. Souvent elles sont de
nature locale et affectent une col-
lectivité pcadant qu’elles passent
outre à d’autres à quelques milles
de distance. Souvent il est possi-
ble de prévoir qu’il y aura des tem-
pêtes de tonnerre sur une grande
région mais impossible d’en prévoir
la trajectoire, la dimension et la
sévérité de chaque tempête indi-
viduelle. Le 3 août, il y a eu un
grand nombre de tempêtes sur une
grande région et très peu cat ap-
porté du gros temps. Malheureuse-

ment il est impossible de prévoir là
où se produira les tempêtes sévè-
res de sorte qu’il est difficile de
fournir un service d’avertissement
adéquat pour ce genre de conditions
atmosphériques.

Il appert que les services mé-
téorogiques fournis aux résidents
de la Vallée de la Chaudière et
du comté de Beauce sont les mê-

mes qu'ailleurs au Canada. Nous

avons transmis à notre bureau des

prévisions météorologiques à l’aé-
roport de Dorval des copies de no-
tre correspondance de sorte qu’il
sera au fait de votre intérêt. Sous
pli séparé je vous transmets un
approvisionnement de nos publica-
tions et des copies supplémentai-
res peuvent être obtenues. Si nous
avons passé outre quelques points
veuillez mous en avertir.
Veuillez agréer, cher monsieur,

l'expression de mes sentiments dis-

tingués.
Andrew Thomson

- Directeur.

Flançailles
A l'occasion de Noël ont eu liew

les fiançailles de Mlle Pierrette
Roy, fille de M. et Mme Emile Roy
de Vallée-Jonction à M. Randolph
Doucet fils de M. et Mme Warren
Doucet de Québec.

 

»

Naissance de
B

Louis Gagnon
x ,

à Gaspé
M. et Mme Alphonse Gagnon

(Claire Ferland) sont les heureux
parents d’un fils né le 4 novem-
bre 1957 à Gaspé et baptisé sous
les prénoms de Joseph, Louis. Par-
rain et marraine, M. et Mme Jo-
seph Ferland de Ste-Marie, grands-
parents.
Nos félicitations.

 

Encouragez nos
- annonceurs
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7 SI VOUS

CONDUISEZ
BUVEZ

ouTHE
r

  
     
   

   7
Nous faisons toutes sortes de

travaux d’impressions, tels que

programmes, placards, cartes

d'entrée, cartes d’invitations,

cartes Ge remerciements faire-

part de mariage, cartes d’affai-

res, factures, états de compte.

en-tête de lettres enveloppes

d’affaires, eartes de visite, etc.

etc.

Adressez-vous à:

Le Guide
Ste-Marie, Beauce

Boreau: Tél: 92 — Rés: Ték 6
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Concours

a

au 31

bre, 1957, des prix
$50.00 serontattribu

concours

avec plaisir les conditions d
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Plan d'isolation d'une

Murs extérieurs
Plafond sous un grenier non fini
Plafond sous un toit plat
Plafond d’une lucarne, etc. etc.

Sans aucune obligation de votre part, demandez un estimé pour

Fisolation de votre maison avec de la laine minérale,

DIOGENE NOLET
Entrepreneur

DE NOEL

Caisse Populaire de Ste-Marie

Inscription du 16 décembre

Inscrivez-vous dès maintenant, en décem-

Présentez-vous à votre Caisse Populaire, on vous remettra

MAMEMNENNHENHNHNNENMERKRENKNNHNHHNHRHENEHHMAMKHS;

Faites isoler votre mai-
son avec de la laine mi-
nérale soufflée

maison

St-Joseph de Beauce  
d'Epargne

la

janvier

pour une valeur de
és aux déposants a ce
d'épargne.

u Concours.

18-24-déc.-7-14-21-janv.
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Fondation d'une Association

libérale dans la Beauce
M. G. A. La Rocque est nommé directeur de

l’organisation libérale pour Ste-Marie.
Récemment, se tenait à Saint-

Georges une réunion d’environ

200 libéraux venus de toutes les

paroisses de la Beauce. Cette réu-
nion avait été convoquée pour é-
tablir une association libérale. Une
constitution fut adoptée, d’après
laquelle chaque paroisse du comté
a droit à un directeur, sauf quel-
ques exceptions ou la population
est plus considérable. Effective-
ment, 33 directeurs furent élus.

Ste-Marie aura comme directeur
M. J.-A. La Rocque, pharmacien
bien cornu.

L’assemblée s'est choisi un pré-
sideat général de l'Association en
la personne de M. Jean-Paul Ra-
cine, industrie] de St-Honoré de
Shenley. - Quatre vice-présidents
furent aussi désignés, l’un pour le
haut du comté en la personne du
Dr Pierre ‘Morisset, un autre pour
le centre, M. J.-Alonzo Deblois, de
Beauceville, ta pour le bas du
comté, M. Emilien Cliche, de Val-
lée-Jonction. La région des Can-
tons de Broughton et de Tring
ayant pour vice-président M. Alci-
de Cloutier, industriel de Tring
Jonction. M. Louis-Philippe Gilbert,
de: St-Georges, agira comme tréso-
rier, tandis qu’un secrétaire a été
choisi par l'Exécutif.

M. Gérard Côté, industriel de

Décès de M.

Alexandre Gravel à
St-Narcisse Neubois

Vendredi le 3 janvier 1957, dé-
cédait à l’âge de 94 cms à St-Nar-
cisse Neubois, M. Alexandre Gra-
vel, époux’ en première noces ‘de
dame Demerise Grégoire ‘et en se-
conde noce de dame Virginie Bre-
ton. >
Les funérailles ont eù lieu mar-

di matin à 9 hres en l’église de
St-Narcisse et l’inhumation eut lieu
au cimetière de St-Bernard.
Nos condoléances à la famille é-

prouvée par ce deuil.
La direction des funérailles:

Edgard Mercier et Fils de Ste-Ma-
rie Bce.  

St-Georges, avait organisé cette
réunion de concert avec d'autres
personnalités libérales du comté.
Elle fut présidée par Mtre Paul-E.
Baillargeon, président de la Sec-
tion de la Fédération libérale pour
le district de Québec. On remar-
quait sur la scène, M. Ludger Dion-
ne, M. zou:s Poulin et M. Arthur
Marcoux, anciens crndidats, de
même que Mtre Robert Cliche, de
Saint-Joseph, et quelques autres
personnes.
Mtre Paul Gérin-Lajoie, un avo-

cat en vue de Montréal et en même
temps président du Comité politi-
que de la Fédération Libérale pro-
vinciale, avait été invité comme
oratelir à cette réunion. Mtre La-
joie est un orateur intéressant et
compétent. 11 est d’ailleurs recon-
nu comme l’une des meilleures au-
torités en droit constitutionnel
dans tout le Canada. Il a passé en
revue les actes du parti de l'U-
nion Nationale dans le domaine
politique. Il a aussi expliqué les
réformes qui s’imposent de toute
nécessité dans le domaine de l’é-
ducation, de la colonisation, de l’a-
griculture et dans les relations
entre patrons et ouvriers.
Mtre Lajoie fut remercié par

Mtre Robert Cliche, et aprés quel

ques mots du président élu, M.

Jean-Paul Racine, l'assemblée se
termina par le chant “O Canada”.

116S-ZAGS
Rédigé en collaboration
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André L. dit qu’il travaille pour

“Le Guide” et que ce n'est pas

payant...

Il y a un dicton qui dit: “On

est payé selon notre valeur”...

Elle crochit quand elle danse le

boogie à la Elvis Presley (Hein

Gerry...

Céline a été jusqu'à dire:

Il essuie la robe avec ma table”.

  

Buvez aux repas l’eau préparée avec   

 

BOISSON DELICIEUSE — _ Recommandés pour la

préparation d'une eau de régime, pour les personnes

atteintes de rhumatismes, d'affections du fois — des

reins — de l'estomac et de l'intestin. — Un sachet

par bouteille d’un litre d'eau froide — bien boucher.

— Pouvant être bue dans le courant de la journée.

 

Prix S1.00 francs par poste
_ sur réception du prix.

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 rue Delorimier, Montréal, P. Q.
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Dimanche: Départ de Ste-Marie
MATIN: Descendant à Québec: 10 heures
MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant à Québec: 5.10 - 8.10 - 8.10 heures
SOIR: Montant: 8.35 - 11.10 - 11.15 heures

SEMAINE
MATIN: Descendant à Québec: 9.05 heures
MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant à Québec: 5.10 heures
SOIR: Montant: 6.05 heures

SAMEDI APRES-MIDI
Montant à St-Georges: 3.55 heures

LUNDI MATIN
Descendant à Québec: 6.55 heures

Ate.

Pour les Etats Unis

  

SAMEDI SEULEMENT

MATIN: Montant: 10.20 heures
SOIR: Descendant 5.10 heures

pour renseignements: §
CONSERVER CET HORAIRE E

Horaire des autobus
QUEBEC CENTRAL

En vigueur depuis le 27 Octobre 1957
(HEURE NORMALE)

  

On sait de source “pas trop su.
re” que le même qui a essuyé la
robe avec sa table”, a été appro-
ché pour présenter sa candidature
à la mairie de la paroisse… -

(Sans commentaires)

J'ai cherché dans le Larousse la
signification exacte du mot ZIG
ZAG et voici ce qu’on dit: ligne
brisée a angles alternativement
rentrants et sortant! C’est de la
mécanique ondulatoire.

C'est étonnant les mots qu’il y
a dans les “Z". Savez-vous que vous

pourrez être entre le zist et le
zest? Que madame peut porter un
manteau en zibeline? Que vous
pourrez être un zélé comme ceux
qui rédigent les Zigs Zags? Que
vous pourrez valoir zéro? Que vous

pourrez être zazou? Que les fem-
mes peuvent avoir des zébrures?
Si vous savez tout ça, alors, ZUT!

Je suis actuellement à lire la
pièce de Marcel Achard: ‘Patate’
Je pense que la Cie Dulac Potato

Chips devrait faire de l’annonce a-
vec ce livre...

Lu dans un journal pas trop ri-
golo:

“Il faut dire: la reine avait une
pierre fine à la main et non pas:
la reine avait une fière pine à la
main!”

Jacques Beaudry qui revient de
la Russie est un peu fou: et a le
coeur chaviré par “Miss Bébé-Lune”.

Un journal montréalais annonce:
Satellite américain de seconde main.
Jouet idéal pour les enfants. Inof-
fensif. ‘

La chaleur est le plus court che-
min entre un homme et une femme.

La frigidité permet les distances
entre femmes et hommes...

Définition du mot femme: Com-

modité agréable.

Définition du mot homme: Quel-
qu’un qui est capable de toute fai-
re sauf. ses propres enfants! (Cel-

le-là va peut-être être censurée
par le comité de rédaction Caret-

te....)

Définition du mot enfant: Celui
qui regarde par le trou… de la

serrures! (avec Nicole Germain)...

Carnet mondain, la semaine der-
nière:

Carl allait visiter Mlle P. V. à
Bceville.
Mile P. V. venait visiter Carl à

Ste-Marie.
Carl allait visiter Mile P. V. à

Bceville.
Mile P. V. venait visiter Carl à

Ste-Marie.
Signé: Va-et-vient.

xxx
D. Morin tient à remercier ses!

amis de Ste-Marie pour la petite
fête organisée en son honneur à
l'occasion de son anniversaire de
naissance,

Seule, l'alarme à feu a réussi à

réveiller André S. le lendemain de
la veille... :

"te “ge “te ©
Si vous lui aviez vu la fraise.

Ouch… ma tête.

M. Robitaille, comment aimez-

vous les C.D.A.?

Ceux qui les distribuent vont
bientôt en discontinuer la produc-
tion. (C’est pas payant)...

Michel L. est chanceux aux quil-
les... Il a trouvé le moyen de se
faire payer deux parties par sa cou-
sine, jeudi dernier... (sans rancune)

Je suis un €.0.C.. déclarat-il
fièrementà la chambre. Hein Bert?

Gervais dit que la vente de l’hui-
le à mouche ne marche pas...

Pourquoi attendre à l’été,
Achetez-là immédiatement.

Denis nous a raconté son voyage

au Mexique.

Il dit qu’il aimerait y retourner,
mais lors d’un voyage OÙ il serait
moins endormi...

Nous lui souhaitons de retrouver
la Martha de ses rêves.

Les zigs zags ont trouvé un

moyen pour arrêter les inonda-
tions...

Savez-vous quel est ce moyen?

Mettre d-s éponges dans la ri-
vière Chaudière.

“2 “t= "te
Le gouvernement devra prendre

cette idée en considération.

Y sont-y bons les zigs-zags… un
jour le gouvernement ne pourra
plus prendre de décision sans les
consulter.

Les gens de Beauceville n‘ai-
ment pas qu'on dise au téléphone

“Allo Beaucevilla”. (A l’eau).

Ste-Marie va être nommé ville
dans six semaines... ce sont les zigs
zags qui vous le disent...
mme

LE GUIDE, mardi le 7 janvier 1958

 

 
 

Boeuf à bouillir désossé Rognons de boeuf frais Ib. 19:
 

‘Tablerife Ib.
 

49; Rognons de porcs frais Ib. 29
 

 

Foie de boeuffrais 1/5 lb Pat

Boeuf haché Tablerite Ib. 29% Saucisse fumée Tablerite

21:
 

sans peau lb.

Foie de porc frais b. 29; 1lb.Pat
   

 LISEZ ET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL

39; Saucisse fumée Tablerite

39
 

JUS DETOMATES Ble dfoz. ~~ 27

FEVES AU LARD CLARK 2bfes 2002 37(

GRUAU Instantané Robin Hood

Pat 44 02. -

MACEDOINE La Ferlandière
2btes 20 oz. 291

PAPIER DE TOILETTE IGA 2 rouls 254

BLE D'INDE choix OAK LEAF

2 btes 20 oz.

 

 

41;
 

 

  35¢

POIRES de choix royal

ouest. 2 btes. 15 oz. .33¢
 

BLEUETS choix Old City

Bte 15 oz. Alc

 

SAUMON Keta Red Rose
Bte 16 oz. A9¢

 

SOUPE aux pois habitant

2 btes, 23 oz. JF
 

CONFITURE aux fraises

IGA. pot 21 oz. 49:
 

MARINADES SUCREES

mélangées IGA

pot 24 oz. Ba:

 

CATSUP aux tomates

Hunt, 2 Bouts. 11 oz. .37¢

 

CAFE Instartané Chase &
Sanborn, rabais 10:

pet 2 oz. déc
 

Poudingues Instantanés
Jell-o, rabais Zc

2 pyts .19«

Texas No 1
 

Corn Flakes Kellogg's

Fruits et légumes frais chez IGA

Pamplemousses grosseur 36; 10 pr .59
 

Pqt 12 oz. 27
 

TISSUS de couleurs

Kleenex, 2 pqts 200s .39¢
 

Choux verts local 1 Ibs pr 09
 

BISCUITS SODA Christie

Pqt 2 lbs. 39e
 

COBBLER Robin Hood
Bleuets, Cerise, Pêche  coupon 5( 33¢

Laitue (Iceberg) grosse de

Californie grosseur 24: 17€ chacune
 

PRIX EN

VIGUEUR

JANVIER
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Au début d'une nouvelle année
il convient de formuler des voeux
à l'adresse de tous; c’est un plai-
sir pour moi de souhaiter à tous
la plus heureuse des annnées dans
tous les domaines;

Nous aurons le plaisir de vous
présenter plusieurs spectacles au
cours de l':inée 1958 et très bien-
tôt vous aurez l'occasion d'assis-
ter à une représentation de la piè-
ce “Le Tic à Titine;

Plusieurs se sont demandés ce
que devenait le Riant Séjour vu

l'absence de chronique dans le
journal local; la cause principale
a été le surcroit de travail qui pré-
cède toujours le temps des Fêtes:
mais nous nous ferons uv plaisir

de vous mettre au courant de nos

activités chaque semaine en 1958,
et vous pouvez être surs qu'elles
seront nombreuses.
Encore une fois mes meilleurs

voeux d'une bonne et heureuse an-
née et que tous vos désirs se réa-
lisent.

—Bertin POULIN
Souhaits da la saison:

Bertin: Présidence sans problè-
me.
Thérèse: Beaucoup de copie pour

le journal et une caisse remplie.  

 

Bernard: Un poste diplomatique.
Pierre: Différencier les nuances.
Michel: Une lumière qui guide.
Cécile: Un sourire éternel
Huguette: Des malades sympa-

thiques.

Bernard: Apprendre à accorder
sa guitare.

Mcmique: Etre bacheliere en coif-
fure.

“André: Faire de la magie une
carrière.

Suzanne: Devenir vedette.
Gilles: Devenir chef boulanger.
Diane: Aller de succès cn suc-

cès dans le chant.
Gaston: Etre moins brusque au

volant.
Lise: Trouver son idéal.
Gaston: Le succès dans ses étu-

des.

Pauline: Avoir souvent la visite
de gens de Ste-Marie et quelle vi-

site. }
Lise: Penser plus souvent à nous.

François: Une voix plus forte.
Jeza-Yves: Un rôle fait sur me-

sure.
Denis: Etre nommé juge.
Victorin: Plus de patience dans

les exercices.
A tous santé,

périté.
bonheur, pros-

Organisez-vous dès maintenant.
Message du directeur du bureau local du

service national de placement.

Depuis quelques années, dans le monde des affaires et
l'industrie, on travaille à équilibrer davantage l'emploi es-
tival et l’emploi hivernal. Comme la plupart des employ-
eurs le savent, le coût direct et indirect du sous-emploi de

notre effectif ouvrier en hiver et du sur-emploi en été est
considérable.

Les gouvernements fédéral, provinciaux et municipaux du
Canada ont appuyé en ces dernières années des programmes
visant à augmenter le volume d’emploi disponible au cours
des mois d'hiver. Un bon nombre des campagnes menées
au niveau local ont très bien réussi. Par exemple, dans une
ville d'importance moyenne de l'Ouest canadien, l’an der-
nier, on a estimé que la campagne “Faites-le dés mainte-
nant” a donné plus de 1,700 emplois supplémentaires, re-
présentant un gain estimatif de 2 millions de dollars sous
rapport de l'argent en circulation dans la localité.

Pour plusieurs raisons, les hommes d’affaires estiment
qu'il est dans leur plus grand intérêt de tenter quelque chose
au sujet de ce problème. Par exemple, il y a le coût du chô-
mage pour la collectivité, en fonction de la perte de salaire et
‘de pouvoir d'achat, les dépenses pour le bien-être social, etc.
Aussi. à cause de certains facteurs, tels que l’embauchage et la
formation d'un personnel temporaire, une industrie qui fonc-
tionne à l’année est plus apte à atteindre un haut degré d’effi-
cacité qu'une autre autre qui cesse son activité en hiver, En
général, un régime saisonnier contribue aux mouvements
de hausse et de baisse dans une industrie.

Nous soumettons à “votre considération la liste suivante
de mesures adoptées par des hommes d’affaires d'autres cen-
tres canadiens:

1. l'utilisation des vacances annuelles au cours de la morte-
saison

2. le transfert de personnel des divisions ou départements
languissants à ceux qui
saison

sont actifs, durant la morte-

3. la construction, au cours de l'hiver, de nouveaux éta-
blissements ou de rajouts

4. la production et l’accumulation, au cours de l'hiver, de
produits de grande consommation
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r.le lancement de campagnes spéciales et la remise d’es-

.comptes pour encourager le travail d’hiver :
. la formation et (ou) la rééducation du personnel au

. la diversification des industries dans une méme localité

. la diversification des produits dans les industries sai-

. la remise a la morte-saison des travaux de réparation,
d’entretien, de décoration d'intérieur et de rénovation

, Evidemment, la plupart des mesures énumérées ci-haut
exigent passablement d'organisation préalable, — de fait, l’or-
ganisation est la .clef de tout le programme.

Pour conseils et assistance quant à votre contribution à
l’organisation qui se fait présentement dans votre localité,
veuillez vous mettre en communication avec le bureau local
du Service national de placement. Souvenez-vous que si
ous travaillent, tous en bénéficient. Si votre localité mène
à bien une telle campagne, il en résultera une amélioration
les affaires en général durant la morte-saison cet hiver, a-
mélioration dont vous devriez vous ressentir.

Bien à vous,

J. D. Bernard
Le directeur du bureau local

Service national de -placement,
266 lère Ave St-Georges.
 

foitises des grands
de ce monde
Personne en dehors du Pape n'est

infaillible. Et cette loi est pour
‘outes les catégories de l’espèce

Humaine. Même dans la littérature
il s’est commis des bévues et sot-
tises. Le puissant et fécond Honoré
‘e Balzac, littérateur classique et
romancier le premier ordre, a lais-

-=é passer une incohérence quasi
impardonnable. Dans “Physiologie
du Mariage”, il écrit: “Nous som-

mes amoureux à 20 ans. . . et nous
~essons de l'être à 50 ans. Pendant
ces vingt années . . . ” Depuis que
"ai lu cette citation, j'ai toujours
ru que Balzac était un distrai’

au bien qu'il n’était pas très fort
en mathématiques. Et je crois que

ce ful un bienfait pour lui de
vivre au 19ème siècle car je me
demande ce qu’il aurait fait en

vingtième siècle moderne, du
temps où vivait Albert Einstein a-
vec son équation M égale C O 2,
qui résume toute la loi de la bom-

be atomique.

Scarron dans son “roman comi-
que” disait: “On entendit la voix de
quelqu’un qui parlait bas, le plus
haut qu’il pouvait.” En somme,
c'est quasiment la même chose que

de faire silence total pour s'enten-

dre changer d’idées. Le succes

théâtral, la pièce de Labiche”. Un

chapeaü de paille d'Italie que joua

la saison dernière à Montréal la

troupe du “Théâtre du Nouveau

Monde’ contient aussi des compa-

raisons dont on se ‘demande si la

ressemblance qui doit exister entre

deux êtres, deux choses, existe réel-

lement ou si l’auteur, mêlé dans des

tas d’ajectifs comparatifs s'est con-

sidérablement brouillé. “J'ai fait

sa connaissance dans un omnibus.

Son premier mot fut un coup de

pied . . . J'ai raconté cela à un ami

qui levait rencontrer une nouvelle

amie. mais le soir venu, remémo-

rant la citation ci-haut, il a pris des

précautions nécessaires pour qu’en

cas d'attaque, il ne se fasse pas

blesser. C'est bien malheureux, mais

comme l'a dit Gustave Droy dans

un de ses livres: “Je sentais une

larme qui me montait à la gorge”.

 

 

PROVINCE DE QUEBEC

MINISTERE DES MINES

Avis de révocation de droits
de mine.
Conformément aux articles

50, 51, 51A et suivants de la
Loi des Mines de Québec (S.
R. Q. 1941, ch. 196) tels qu’a

mendés par 3-4- Elizabeth II,
Ch. 38, avis est présentement
donné aux détenteurs des
droits de mine sur les ter-
rains ci-dessous mentionnés
qu’apres un délai de quatre-
vingt-dix jours à compter de
la date’ du présent avis, le
Ministre des Mines recomman-
dera au Lieutenant-gouverneur
en conseil la révocation quant
aux droits de mine de ces ter-
rains, si l’exploitation d’iceux
est demeurée, inactive pendant
les vingt et une années qui
ont suivi le ler mars 1934, a
savoir :
Dans le Canton de Broughton
Rang XI, lot 13.
Dans le Canton de Cranbourne
Rang A, lots 22, 23 et 24.
Dans le Canton de Dorset

Rang XII, lots 1 et 2;
Rang XIII, lots 1 et 2.
Dans le Canton de Garthby.
Rang III, lot 16.
Dans le Canton de Hartwell
Rang 11, lot B;
Rang 111, lots A, B et 12
Dans le Canton de Ireland

Rang V, lots 19 (308 et 309
cadastre) et 20 (310, 311 et 312
cadastre);
Rang VI, lot 18 (337 cadastre)
(1/2 sud-est et 1/2 nord-ouest
de 1/2 nord-ouest).
NANG) BE FANTAN NE MANN,

Rang Rivière du Loup Nord,
lots 3, 5, 6,7 et 8

Le sous-ministre,

QUEBEC, le 12 déc.. 1957.
A.-0. Dufresne   
 

Et voici encore notre Labiche qui
était un spécialiste a introduire dans
ses oeuvres des cocasseries volon-
taires . . . “un bonnet de femme,
un soulier du même sexe. , . ”

Je vais me marier en Amérique;
n'ayant pas eu d’enfants’ dans ce
monde, j'ai des chances pour en

avoir dans l’autre”. Il y a quatre
ou cinq ans un magazine français

qui voulait faire du zèle pour s’at-
tirer un fort tirage s’est amusé à

jouer A lacadémie. A la même é-
poque, il y a sept ans, de fait les
membres de l’académic française
travaillaient à la définition du mot
“baiser”. Mon magazine s’est donc

amusé “à établir la définition qu'au-
raient pu proposer certains écri-
vains: Lacaye: un abordage; Fran-

cois Mauriac: le passage du matin:
Paul Claudel. l'annonce faite au
mari (en souvenir de son oeuvre:
l'annonce faite a Marie); Mondor:
anastomose sans suture (dictionnai-
re s. v. p.); Chs de Chambrun:

I'embrassade des ébats-unis; Louis
de Broglie: le chef-d'oeuvre de la  

mécanique ondulatoire; Herriot (an-
cien ministre de la Chambre): le se-
cret de la cambre; Radot: affection
Jes leures; J. L. Vaudoyer: un duo;

Duc de la Lorce: un duel; Général
Weygand; prise de contact; Mgr
arente: noir Judas. Et voici pour
le Canada quelques définitions que
j'ai réunies à des personnages ca-
nadiens: Jean-Louis Gagnon: prise
'e bec; Roger Lemelin: la famille
des plouffes! Germaine Guévremont:
:e qui survient (le survenant) au
moment imprévu: Guy Hoffman: ouf;
Wilfrid Pelletier, chef d'orchestre:
orchestration de  bruits; Jacques
Languirand: quelque chose de lan-
“oureux avec une humidité insôlite;
Gérard Fillion: le devoir entre
deux étres. Et voila, sortons de
l’Académie française ou canadienne
4 revenons à Léon Cladet qui pris
de peur, écrivait dans son livre:
“Le renard .s’était approché à pas
de loup”. Vous ne me croirez peut-
être pas mais l’autre jour j'étais
couché et je me promenais à pied
le long de la rue, les mains der-
~iére le dos, chargées on ne peut
plus de bagages. J’avais l'air sé-

rieux comme une statue qui a envie
de rire et je pensais tout er fu-
mant un bon cigare, à la nature. Il

pleuvait mais quand même mon
coeur était rempli de bonheur car
le ciel était sans nuages.

ROGER LACASSE

LaChaudire..
(Suite de la page 1)

M. Armand Goulet de St-Joseph, M.
Léo Morissette de Ste-Marie, M.
Philipppe Larochelle de Scott et
Pierre Morin de Notre-Dame des
Pins. En plus de ses 8 personnes,
M. l'abbé Castonguay de Beaucevil-

le; les deux députés de la Beauce
Messieurs Georges-Octave et Raoul

Poulin et tous les maires nommés
au début de cel article font partie
du comité exécutif.

Nom des publicistes: M. Roger
Bolduc du Progrès et de l’Eclaireur,
M. Gérard Poulin de la Vallée de  
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la Chaudière, M. Gilles Bernier, de
Radio-Beauce et M. P.-Henri Drouin
du Guide.
Parmi les discours proncacés, il

convient de mentionner celui de
l'abbé Castonguay qui insista sur-
tout sur l’importance de l’action im-
médiate. Il faut immédiatement en-
voyer des représentents aux deux
Gouvernements, obtenir l’envoi im-
médiate d'ingénieurs et travailler
jusqu’au temps où nous aurons eu
justice pour la Beauce.
Le gouvernement du Manitoba a

versé 75 millions pour protéger ses
résidents contre les excès de la Ri-
vière Rouge et pourtant le Manito-
ba ne se compare pas au Québec
et nous ne demandons pas 75 mil-
lions.
M. Paul Vachon maire de Ste-

Marie déclara pour sa part qu’il é-
tait inutile de remonter à 1917,
ou plus loin pour faire l’histori-
que des débordements de la Chau-
dière mais qu’il était plus pratique
de s'attaquer immédiatement au pro-
blème et le résoudre pour qu’il n’y
ait plus jamais de débâcle d&ngereu-
ses. Il assura l’auditoire que toute
la population de Ste-Marie était heu-
reuse de prêter son concours aux
autres endroits de la Beauce pour
faire creuser la Chaudière avant
qu’il ne soit trop tard.

M. Josaphat Poulin, maire de
St-Georges Est remercia tous les
délégués de leur présence et il a-
voua qu’il n’avait jamais vu une
union aussi complète des gens de
la Beauce et il se dit assuré que
cette assemblée donnera surement
des résultats inespérés. M. Pou-
lsx veut aussi avoir une résolu-
tion du comité qu'il présentera au
prochain congrès des Municipalités
de la province,

M. Yvon Thibodeau qui présidait
l’assemblée s'occupa pour sa part
de la formation des comités pa-
roissiaux et
dont le quartier général fut fixé à
St-Georges. M. Pamphile Rodrigue
de St-Georges Ouest déclara que
cette fois les hautes autorités se-
ront dans l'obligation de nous ai-
der et de nous écouter. Messieurs

du comité exécutif|. 

Vital Lessard, Emile Gagnon, M.
Loubier, Eddy Nadeau et Hector
Latulippe déclarércnt endosser à
100% la politique des autres mai-
res de la Beauce tandis que M.
Joseph Vachon demanda le creu-
sage de la rivière à tous les en-
droits dangereux de St-Lambert à
St-Georges. :
M. Paul Giguère maire de Beau-

ceville profita de l’occasion pour
remercier tous les gens de la
Beauce de leur coopération et de
leur sympathie aux heures graves
traversées par la population de
Beauceville.
M. Louis Bolduc remercia les au-

torités du poste de radio de St-
Georges d’avoir averti la population
de Beauceville et il déclara que si
le désastre de Beauceville avait pour
résultat de faire creuser la rivière
ce serait un dédommagementcertain
des souffrances endurées durant les
jours sombres que nous vivcens de-
puis l'inondation.

M. Dominique Bernard souligna
qu’il y avait 4077 chômeurs dans
la Beauce. .
M. Antoine Lacourciére, maire de

St-Joseph, remercia les initiateurs
du mouvement de prévéntion des i-
nondations et il fit remarquer que
dans la Beauce les gens étaient
tous solidaires et que nous espé-
rions avoir l’occasion de remercier
nos députés pour les résultats que
nous obtiendrons surement dans un
avenir prochain.
M. Emmett O’Farrell s’est dit lui

aussi assuré que cette fois la cau-
se de la Beauce serait menée à bon
port et que la canalisation de la
Chaudière serait bientôt une chose
réalisée,

M. Clovis Thibodeau demanda
pour sa part la collaboration des
deux gouvernements ‘dans le règle-
ment de cette affaire si importante
pour les gens de la Beauce.

NDLR — Nous croyons bien qu’a-
près un tel plaidoyer le creusage
de la Chaudière n’est plus qu’une
question de temps et qu’après la
calanisation, les Beaucerons conti-
nueront encore en équipe à tra-
vailler pour notre beau comté.

 

 

 

[A Saison des mages
cest la saison

Rlymouti   
 

 
 

 
 

  

 
 

Et pour des ralsons d'économie. Voyez s'il n'y a pas Intérêt

à commencerl'année avec une Plymouth neuve!

Si vousréfléchissez à tous ces avantages, vous voyez que la Plymouth
s’impose tout spécialement en hiver.

Vous êtes bien au chaud dans une Plymouth, grâce à sa carrosserie
de qualité et à son système de chauffage et ventilation Customaire
de grande capacité. Vous avez le plus grand pare-brise, les plus
grands essuie-glace de toutes les voitures de prix modique, avec
des dégivreurs à la hauteur, ainsi que de nouveaux phares jumelés
donnant le maximum de sécurité, nuit et jour. Vous avez des
freins de sécurité à contact total, le système de freinage le plus
sûr qui soit. Et sans un sou de supplément, vous avez la suspension
Torsion-AIRE, le meilleur système pour supprimer les cahots,
virer sans pencheret freiner sans plongeon.

Et pourla puissance? Vous en avez à revendre avec le Thrill-
Power Six Plymouth, ou le nouveau V-8 de 313 pouces cubes, Et

 

  
  

   

 

 

 

Comet de elagonee en58

Plymouth
NOUVELLE... ET TOUT SIMPLEMENT FORMIDABLE!   

rien n’égale la souplesse et la précision d’une transmission auto-
matique Plymouth 4 boutons-poussoirs.

Si vous comprenez les raisons d’économie qui recommandent la
Plymouthet la rendent indispensable en cette saison, passez la voir.

NADEAU ET RI
STE-MARIE DE BEAUCE, RUE NOTRE-DAME, TELEPHONE:

Voyez "Climax" et “Shower of Stars” à la TV tous les jeudis soir

CHRYSLER CORPORATION OF CANADA, LIMITED

  Vous êtes toujours 3 I'avant-gartie dans

les voitures de style élancé
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© SYLVIA, LA FILLE DE LA FORET
par Anne RH EA UME

( suite)+

| Arrête, jeune homme! ironisa-t-elle. Je refuse. . . Je veux
que tu expies pour les autres . . . Je veux que tu souffres

i beaucoup.
) — Diane! lança-t-il désespérément.

Un manque d’attention! . . .

Joé saisit le fouet que la jeune femme avait pris chez
lui. Il approcha l'oeil méchant, un sourire cruel aux lèvres . . .

: Diane avait peut . ..

— Non, non, cria-t-elle. Je ne veux pas. ;

— Tu es en mon pouvoir maintenant, dit-il cyniquement,

e — Pas encore, mon petit bonhomme. Je lutterai.

— Je suis prêt.

Il se jeta sur Diane comme une bête fauve et se mit à

la frapper brutalement. Le fouet siffla quinze fois dans l’air.
; BP La jeune femme tombait, se relevait, retombait dans la

5 boue, se roulait comme un jeune serpent et pleurait.

°° | — Sale brute! . . . Arrêtez! supplia-t-elle, arrétez!
Et elle se laissa tomber sur le sol, couvrant de ses mains

fines et parfaites; son joli visage ruisselant de larmes.
- Quant à Joé, il s’avança lentement, ayant toujours un

sourire cruel dessiné sur ses belles lèvres sensuelles.
J'ai gagné la partie, Diane.

| Que m'importe! eut-elle la force de murmurer.

— Lève-toi! ordonna-t-il. Tu n’es ni morte ni évanouie.
Tu avais la force de supporter ces coups. Je t'ai donné la bon-

k ne correction que tu méritais depuis longtemps. Tu n’as que
| quelques égratignures. Un bon lavage à l’eau froide et tout dis-
; paraîtra.

Elle obéit machinalement.
— Tu es enfin sur tes deux pieds, reprit-il ironique, Mon-

| tre-moi ton beau visage, dit-il en lui baissant les mains.
— Comme je dois être vilaine ’
— Tu es vraiment touchante, ma chère, avec tes che-

veux décoiffés, ton visage baigné de larmes et tes vêtements
! boueux et déchirés. Tu es pitoyable.
| — Je n’ai pas besoin de ta piété, sale brute.
{ Tu es fachée, ma colombe. Dommage. . . Je vais te domp-
| ter . . . Suis-moi. Nous retournons chez moi.

— Non.

| — Est-ce que ceci changera ta réponse.
Et il lui donna deux bonnes gifles.
— Frappe, brute, frappe.
Il la saisit dans ses bras, la transporta jusqu’à sa demeu-

re et l’étendit sur son lit.
| ‘ .— Je ne veux pas, murmura-t-elle, je ne veux plus te

suivre.

| — Est-ce que je te fais peur? CL

i — Non, tu me dégoûtes, cria-t-elle dédaignement. Tu me

+
dégoûtes. Je veux m'en aller.

— Qui t'en empêche?

— Toi.

— Moi, Tu veux rire.

.

. Tu es libre. Mais reviens de-

main. Tu sais très bien que je détiens un petit secret que

ton père n’aimerait pas apprendre.

| — Je ne t'ai jamais rien dit de moi.

— Je sais que tu es mariée à Pierre de Chanterayne. Que

ton mari vit. . . Ton père, les tiens l’ignorent. Tu vois cela

d'ici.

= Les miens savent tout et tu n’as rien à leur révéler . . .

Et que dirais-tu si je te livrais à mon père comme contre-

bandier?

Joé tressaillit. Se,serait-il trompé? Pourtant .. . |

— Ne crains rien, reprit-elle. Tu sais bien que je revien-

drai et que je ne te dénoncerai pas. Restons amis. . . À la

réalité, maintenant. Que dira ma soeur quand elle me verra

paraître dans un état aussi lamentable? oo
— Cela ne me préoccupe guére. Tu sais, je me fous de

i tes- petites misères personnelles.
| — Tu es d’une sympathie, mon cher. Salut!

| — A demain! - = .
cn de

; En passant près du fleuve, Diane se lava et répara d

son mieux les dégâts causés par leur dispute. Elle admirait

Joé. Il était beau, fort; plus fort qu’elle. Il ne se pliait pas

à ses moindres caprices comme le faisaient Pierre et Mario .

.

.

— Il était le maître et entendait le rester. Il savait la

prendre. . . Les coups qu’elle venait de recevoir la faisaient

s'attacher davantage a cet homme. Il la fascinait, l’attirait par-

ce qu'elle ne savait rien de lui, parce que le mystère l’entou-

rit. Elle voulait tout découvrir.

Elle se tira de cette impasse en contant des mensonges

à Sylvia. Nais la Fille de la Forêt ne fut pas dupe de toutes

ces petites inventions. Voila pourquoile lendemain et les

jours qui suivirent, elle fila Diane et epia ses moindres ges-

tes sans éveiller les soupçons de sa soeur d'adoption. Peu à

peu, elle pénétra dans la vie de Joé Barritador et s’intéressa

aux activités des deux jeunes gens.

 

Voici ce que Sylvia entendit, un jour: ,Ç

— Tu sais maintenant que je suis chef d'une bande;

Nous faisons tous de la contrebande. Je te défends d’en par-

ler à ta famille car si j'étais arrêté, tu le serais toi aussi.

— Je le sais.
— Suis-moi. Ce que j'ai à te dire est trop grave pour

rester ici.
© . . + A ss

te de

lvia les vit disparaître derrière une lourde porte d

chêne et-n’entendit plus rien. Elle se résigna à quitter la mai-

i) son, bien a contre coeur. Elle aurait donné un million pour

entendre la conversation. . . Elle se promit toutefois de sur-

@veiller de près les allées et venus de Diane.

- Durant ce temps, dans le souterrain: .
 

— Diane, je te présente Michel Dumoulin.

— Je suis heureuse de vous connaitre.

— Et voici son ami Armand Mercier.

—- Enchantée, Monsieur. ; |

— Mes compliments, madame. Vous êtes très belle, dit ga-

lamment Mercier.

— Merci.

— Pour la première fois, tu m'accompagnes ce soir. Tu

seras dans l’auto, assise tout pres de moi. Tu n’auras rien à

faire . . .

— Alors pourquoi m’amener?

— Parce que tu devrais prendre le numéro de licence de

l’auto qui nous repoindre et bien le graver dans ta tête de

linottte. Tu me serviras aussi de couverture en cas de mal-

chance. N’es-tu pas la fille du garde-forestier? Tu es très con-

sidérée dans le pays. . . Tu sais conduire une auto?

- (à suivre)  

‘La vie
GEORGES LAHAISE (à droite)

est le réalisateur de l'émission la
Vie ouvrière qui passe au réseau
Français de Radio-Canada, le lun-
di soir, à 8 h. 30. Il est en com-
pagnie de JEAN-PAUL LEFEBVRE,
commentateur attitré de ce pro-
gramme. Chaque semaine, à la
Vie ouvrière, se rencontrent tous
ceux qui désirent créer un mon-
de où le travailleur affirmera som

ouvrière”
vrai visage. N’apparaît pas sur la
photo, Philippe Vaillancourt, au-
tre chroniqueur régulier, qui com-
mente les principales nouvelles
du monde ouvrier. La Vie ouvriè-
re se propose de traiter dans un
proche avenir du problème an-
goissant du chômage, ainsi que
des conventions collectives et des
nombreuses clauses qu'elles con

ticinent.
 

... DE BONNE VOLONTE
NOUS avons beau faire, il exis-

te une fange immatérielle qui
nous rattache à cet univers où nous
évoluons et dont on ne peut se
dégager. Médecins, nous compre-
nons davantage que l’homme de-

vierne malade; que la Terre d'où
nous sortons et qui nous reprend
tous, ait aussi ses maladies, les
unes que nous créons, les autres
qui lui sont propres. mais dont
nous ressentons indiscutablement
le contrecoup. L'être humain parti-

cipe aux rythmes des saisons et
des jours, aux métamorphoses de
la biosphère comme à celles qu’il
s'impose. Au milieu de cette cons-
tante agitation que .de-ci de-là,
survienne un relais — comme la
fête de Noël, par exemple — il
faut s'en réjouir à plein rende-

 

AUX LECTEURS

“LE GUIDE” demande aux

lecteurs de ce journal de bien

vouloir contribuer à le rendre

plus intéressant et de faire de
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ment. Cela permet de rentrer en
soi-même, de faire le point, d'en-
visager le chemin parcouru et la

route future. Instant de courte,
trop courte durée, hélas, mais qui
rend possible l’évasion du réel. Ne
serait-ce que pour reprendre souf-

fle, Noël est une grande joie hu-

maine, universelle, pour les grands

comme pour ‘les petits, pour l'O-
rient comme pour l’Occident.

En notre ère où la pensée et
la connaissance sont écrasées par
une sourde angoisse, cette pause

est nécessaire pour chercher la vé-
ritable issue de l’impasse dans la-

quelle le monde entier se débat.
pour qu'un peu de paix descende
sur nos esprits, battus par une
impossible tempête. Ils ne deman-
dent rien d'autre que de se bai-
gner dans une lumière plus se-
reine pour apaiser notre mostalgie

d’une réalité supérieure et moins
matérielle, pour qu’on ne s’abreu-
ve pas tant, enfin. aux sources
de l'inconscience et de l'illogisme.
Pour nous, médecins, il n'est

point question de renoncer aux dé-
couvertes, parfois monstrueuses.
qui font la grandeur de esprit hu-
main. Il ne faut cependant pas ou-
blier que la vie ne s'anime pas
qu'à coups de mathématiques et de
contresens biologiques, mais surtout
par une volonté de vivre que nous
devons cultiver et respecter avec
ses risques, ses souffrances et ses
sacrifices. Que l'intelligence veuille
dipenser en prodigalité effarantes
toutes les richesses de la Terre, il
n’en reste pas moins que nous de-
vons être les derniers à nous dé-
tourner du sens de nos responsabi-
lités à l’égard de l'humanité et de
tout ce que la vie et la nature
lui ont promis.

C'est pourquoi, plus que jamais.
nous, médecins, nous devons être et
rester des hommes de bonne volon-

Roméo BOUCHER
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Les petifs séminaires, foyers de
culture classique .. .

“Vous devez vous réjouir tout
d’abord de faire des études classi-
ques, car elles demeurent inéga-
lées pour exercer et développer les
plus précieuses qualités de l'esprit:
pénétration du jugement largeur de
vues, finesse de l'analyse et dons

d’expression. Rien n'aide a com-
prendre l'homme d’aujourd'hui com-

me l'étude approfondie de son his-
toire; rien n'apprend à peser la va-
leur des mots, à saisir les nuances
d’une pensée, la logique d'une com-
position et la solidité d'un raison-
nement, comme le travail de la
version et du thème sur les lan-
gues, classiques. Pour vous, Fran-
çais, latin et grec sont d'ailleurs
à l’origine de la langue et de la
littérature nationales; mais tout
homme d’Eg ‘se se doit de pouvoir
lire dans l'original les documents
les plus importants et les plus vé-

Actualité mondiale
Djilas - La nouvelle classe
Par Thierry Maufnier
Beaucoup d'événements sur la

terre et dans le ciel se bousculaient
pour réclamer notre attention au
moment où a été rendu le juge-
ment infligeant sept années de pri-
son suoplémentaires a Milovan Dji-
las, déjà condamné à trois ans de
la même peine pour crime d'oppo-
sition, et déjà prisonnier.
Un comité intemnational vient de

se former pour la défense de Dji-
las. J'ignore si ce comité a les
moindres chances de faire fléchir
la rigueur du chef du gouvernement
yougoslave envers son lieutenant
rebelle. Je doute de ces chances.
À défaut d’un recours, la création
de ce comité apporte du moins au

condamné un hommage. L’homma-

ge de l’admiration à laquelle ont
droit, en ce temps où le combat
pour la liberté a plus que jamais
besoin d'exemples et de guides,
ceux qui ne craignent pas de payer
le prix dans la défense de l’hon-
neur humain.

Si rigoureux qu’il soit dans sa

démonstration, si implacablement
qu'y soit mise en lumière l’évolu-
tion qui a conduit le collectivis-
me marxiste à une nouvelle for-
me, plus dure et tyranaique que
toute autre, de domination et d’ex-
ploitation au profit d'une caste de
privilégiés, le livre de  Milovan
Djilas, La Nouvelle Classe, nous

confirme ce que mous savions dé-
jà: la révolution de 1917 n’a pas
eu finalement d’autre résultat dans
un liers du monde que de livrer
les masses, pieds et poings liés, à
une minorité de techniciens de l'ab-
solutisme et de bureaucrates con-
centrant entre leurs mains, à un de-
gré jusqu'alors inconnu, l'empire sur
les hommes, l’empire sur les cho-
ses et l’empire sur les idées, c'est-
à-dire la propriété monopoliste de
la communauté humaine tout en-
tière. C'est ce qu’avant Djilas, avant
même la révolte hongroise, ont fi-
ni par reconnaître et par procla-
met un certain nombre de commu-
nistes aux veux dessillés.
Mais ces communistes vivaient

 

| dans les pays libres, ou, du moins,
à travers les “frontières de la peur”,
ils avaient réussi à les rejoindre.
Il leur fallait, sans doute, du cou-
rage pour s’arracher à la doctri-
me et à l’action qui avaient donné
un sens à leur vie, à une foi qui
faisait corps avec leur propre chair,
et aussi pour braver la vengeance
qui pouvait les poursuivre jusqu’au
bout du monde comme elle a pour-
suivi Trotsky. Du moins concevaient-
ils des chances d'échapper à cette
vengeance ou de se défendre con-
tre elle. Ils n’étaient pas, ou ils
n'étaicat plus, à la discrétion ab-
solue de la puissance qu’ils dé-
fiaient.

C'est du fond de la prison to-
talitaire qu'est venu jusqu'à nous
le texte, serein comme une étude
de sociologie, terrible comme un
acte d'accusation, du livre de Mi-
lovan Djilas.

Voilà un homme qui se trouve,
sans aucune fuite et sans aucun
recours possibles, aux mains de
ceux qui sont maintenant ses ad-
versaires. Il a déjà été durement frap
pé par eux. Il est en prison pour
trois ans. En écrivant, en signant

de son nom, en faisant parvenir
jusqu'aux Etats-Unis, par des voies
clandestines, donc “criminelles”.
pour une édition publique, le livre
où il dénonce et démonte les mé-
canismes de la tyrannie des temps
mouveaux, il sait ce qu’il va, in-
failliblement, lui en coûter. Il a, par
avance, accepté de payer le prix.

II n'y a pas si longtemps, M.
Jean-Paul Sartre essayait de discré-
diter. dans son Nekrassov, les hom-

mes qui osaient porter témoignage,
au nom de leur propre expérience,
sur la réalité communiste, en les
représentant comme des escrocs
mystificateurs qui vendraient leurs
mensonges aux financiers de l’Oc-
cident.

Est-ce un “Nekrassov ce Milo-
lovan Djilas quil paie de sept ans
de prison la vérité qu’il crie à la
face du monde?

“De tout ce qui est écrit, a dit
le philosophe, je ne vois que ce
que l’on écrit avec son propre
sang.”

Ce n'est pas seulement avec de
l'encre que vient d'être écrit le
témoignage de Milovan Djilas.
Ce Thierry MAULNIER  

mérables de l'Ecriture et de la Tra-
dition.”
“Durant le bref séjour que vous

venez de faire à Rome, vous avez
vu beaucoup d’inscriptions grec-
ques et latine, qui demeurent dans
les anciens cimetières et les mu-
sées, sur les monuments païens et
chrétiens. Vous savez que la litté-
rature chrétienne constitue un im-
mense trésor de science et de piété
sur lequel se penchent avec admi-
ration de nombreux savants du mon-
de entier. Il ne sera pas possible
à chacun de vous de se livrer à des
études spéciales et approfondies
mais quelle joie pour un chrétien
d'entrer en contact immédiat avec
ces textes et d’entendre résonner
aujourd’hui la voix puissante des
Pères de l'Eglise, d’un Chrysostô-
me ou d'un Augustin!”

Allocution de S.S. Pie XII

Le secret de ma réussite? je peins

toujours les femmes plus minces
qu’elles ne sont en leurs bijoux
plus gros.
— Cornelius van Dongen, peintre

Les études ont pour but de vous
apprendre à reconnaître un homme
de bien quand il vous arrive d’en
rencontrer un sur votre route.

— William James, philosophe amé-
ricain.  

Passeporis enlev
par les Efals-U

à 24 Amér.
Washington, 10 (PAY — 4

crétariat d'Etat des Etats-Unis a an-
nulé les passeports de 24 Améri-
cains qui étaient demeurés à l'é-
tranger après avoir visité la Chi-
ne communiste. Ces Américains a-
vaient défié les autorités américai-
nes en faisant ce voyage.
Les passeports, d'après le secré-

tariat d'Etat, ne sont valides que
pour un retour direct et immédiat
aux Etats-Unis. Le communiqué a-
Jjoute que les divers gouvennements
intéressés son avertis de la déci-
sion du secrétariat d'Etat. En fai-
sant cette annonce, l'officier de
presse Joseph W. Reap a déclaré
que les 24 américains en cause sont
actuellement en Grande-Bretagne.
en Inde, en Italie et en France. Il
n’a pas mentionné les villes dans
lesquelles les voyageurs se trouvent.
alléguant que ceux-ci se déplacent
sans cesse.
  

Depuis que je suis à New York,
j'ai fait une découverte: ce que nous
appelons “courants d'air” en Eu-
rope est, pour les Américains, de
la ventilation dirigée.
— Hermione Gingold, comédienne
britannique.

 

Demandez la Pâtisserie

J.-A. Vachon & Fils
SPECIALITES:

Gâteaux de Noces
Détailllants dans toute la province

Ste-Marie

 

 

 

7elegance

Sleriing

….. ET

L'HOMME

Co les vêtements

Sterling “Executive”

vous taillent un homme . . ,,

mais, soyez prévenus:

ils deviennent vite

une habitude .. .

  
En effet, une fois goûté

| le merveilleux fini,

la qualité, le confort,

Ja coupe Sterling . . .

rares sont les hommes

qui peuvent ensuite

sc contenter

d'autre chose.

« 89.50 » 175. 
 
JULIEN

choix de l'homme avisé

STE-MARIE, BEAUCE   
 

  
  

   

    

    

  
   

 

   

Cté Beauce

    
 

   
POULIN

TEL: 152 W

   

P
R
E
S

 

 



 

  

  
  

 

 

Au Centre Récréatif de Ste-Marie, Beauce
Mardi 12 - 13 - 14 Janvier

Grand Spécial, en couleurs La belle du Pacifique Avec:Rita Hayworth, Jose Ferrer |

Dimanche,

Ne manquez pas ee film

130 personnes au Souper,
400 personnes a la soirée
des Rois a
Une foule nombreuse s’est dé-

placée de nouveau cette année pour
se rendre à la belle fête des Rois
organisée. par l’habile gérent de
la salle d’amusements du Centre
Récréatif, M. Roméo Ferland. Ce
souper et cette soirée sont deve-
nus pour plusieurs une véritable
tradition et pour rien au monde
ils ne voudraient la manquer. Com-
me il se doit, les représentants
du clergé, les édiles, et d’autres
personnalités de marque ont  re-
haussé l’éclat de cette fête par
leur présence.

Avant tout et d'abord, on ne
commence pas une soirée des Rois
sans élire un roi et une reine.
C’est ainsi que le tirage des bil-
lets, (le hasard fait bien les cho-
ses), désigna M. le maire Paul Va-
chon comme nouveau roi et Mme
Jeen Chassé comme nouvelle rei-
ne. M. Charles Chassé, ex-roi et

Mme Emald Thomae qui rempla-
çait l’ex-reine Mlle Renée Thomae
ne ressentirent aucune amertume

de l’honneur qui rejaillit sur la

personne de leurs remplacants et
déposérent sur leurs vénérables
têtes la couronne qui leur confé-
rait tous les droits que compor-
tait leur nouveau titre. Et c’est au
son des applaudissements que leurs
majestés prirent place sur le trô-
ne royal, accompagnés des pages
Richard Boivin et Réjeanne Boivin,

enfants de M. et Mme Edouard
Boivin.

Le somptueux banquet au cours
duquel une musique douce et dis-
crête filtrait des instruments de
l’Orchestre Hudon, a fait les déli-
ces des ccevives.
Pendant le repas, plusieurs san-

tés furent offertes au Roi Paul ler
et à la Reine Juliette 1ère ainsi qu’à l'ex-roi et à la représentante
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1 Centre Récréatif
de l'’ex-reine. On leva également
son verre à la santé de M. et Mme
Jos Vachon, M. et Mme Benoit Va-
chon, Mme Viateur Dulac et aux
frères Chassé.

On remarquait à la table d’hon-
neur, M. et Mme Benoit Vachon,
prés. de la Commission Scolaire,
Mme Amédée Vachon, M. l’abbé
Gaston Bilodeau, M. l’abbé Frédé-
ric Marois, M. l’abbé Bruno Moffet,
Mme Paul Vachon, sa majesté le

Roi Paul Vachon, maire de  Ste-
Marie, Sa majesté la Reine Mme
Jean Chassé, M. et Mme Joseph
Vachon, prés. de J.-A. Vachon &
Fils, M. et Mme Arthur Marquis,
conseiller, M. et Mme Laval Tur-
mel, conseiller, M. Emile Nadeau,
conseiller et également maitre de
cérémonie.
Pendant le repas, le maitre de

cérémonie M. Emile Nadeau, invi-
ta M. l'abbé Bruno Moffet repré-
sentant de Mgr Joseph Lehoux à
adresser la parole. M. Moffet s’a-
dressa à l’auditoire en disant que
c’était un honneur et un bonheur
pour tous, à chaque armée de pro-
fiter de ce banquet où toute une
paroisse se réunit pour assister à
une bonne fête de famille. Il sou-
haita beaucoup de bonheur au roi
et à la reine et il poursuivit ainsi:
“On dit que la royauté est plutôt
là pour règner que pour gouver-
ner, mais ce soir. nous avons un
roi pour règner et pour gouverner”
(allusion à M. Paul Vachon qui est
maire). “Nous avons eu l’an der-

nier un règne glorieux sous lequel
il faisait bon vivre et nous espé-
rons que les nouveaux monarques
feront de même. Souhaitons à Sa
Majesté Paul ler et à Sa Majesté
Juliette 1ère un long règne.” -

Sa Majesté Paul ler prit ensuite
la parole et estima qu'il aurait la
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tâche difficile s’il devait rempla-
cer les trois rois qui l'ont précédé
au trône. Il avoua cependant qu’il
était heureux et que c’était un
honneur pour lui de porter le man-
teau royal. Il profita de l’occasion

pour souhaiter 365 jours de bon-
heur et de prospérité à tous ses
chers sujets ainsi qu’une Bonne et
Heurèuse Année à tous les mem-
bres du clergé et à toute la popula-
tion de Ste-Marie.

Le banquet se termina par la
prière récitée par M. l'abbé Bruno
Moffet.

Etaient présents au banquet:
Mlle Elizabeth Labbé, Mme Via-
teur Dulac, M. Miville Vachon, M.

et Mme Armand Lemieux St-Ro-
muald, M. Cyrille Dulac, Mlle Loui-
se Fleury, Québec, M. Serge Fleu-
ry, Québec, Mlle Shirley Jobin,
Québec, M. Maurice Dulac, Mile
Claire St-Hilaire, St-Romuald, M.
Gabriel Robitaille, Québec, M.
Jacques Lamontagne, Québec, M.
Claude Hudon, Québec, M. Gilles
Hudon, Québec, M. et Mme Jean-
Louis Bélanger, Québec, Mlle Gi-
sèle Ferland, Magog, M. Jean-Luc
Bergeron, Magog, M. et Mme Syl-
vio. Drouin, M. et Mme Paul-Henri
Drouin, Mlle Paulette Bédard, Mlle
Lise Bédafd, M. et Mme Ls-Ph.
Asselin, M. et Mme Jules Marcoux,
St-David. Lévis, M. et Mme Paul
Emile Marcoux, M. Vallier Bou-
tin, St-Bernard, Mlle Pauline Mar-

coux. M. André Savoie, Mlle De-
nise Nadeau, M. Denis Marcoux.
Mile Adèle Stewart, Chicoutimi,
M. Jean-Louis Boraeville. Mle
Anita Bilodeau. M. Robert Mar-
coux, Mlle Laurette Bois, M. Con-
rad Savoie, St-Elzéar, Mlle Thérè-
se Paré, M. et Mme Lambert Gil-
bert de Compton, M. Martin Laro-
chelle, Lévis, Mlle Louise Savoie
St-Elzéar, M. Marcel Mercier, Mlle
Jacqueline Veilleux St-Vietor. M.
Luc Bilodeau, Mlle Lilianne Paré,
M. Alfred Bégin, Mlle Gabrielle
Paré, M. Yvon Beaulieu, Québec,
Mlle Line Perreault, M. Gaston

Roy. Frampton, Mlle Thérése Gron-
din, M. André Labbé, Mlle Hu-
guette Breton, St-Frédéric, M. et
Mme Lorenzo Bilodeau, M. et Mme
Ulysse Bouchard, M. et Mme Louis

Blais, St-Elzéar, M. et Mme Her-   
 
 

sur mesures que vous
onnues et les mieux renommées au Canada, tel

pour des complets
pour la pro-

 

mas Lehoux, M. et Mme François
Bouffard, Mlle Pauline Breton, Ste-

Marguerite, M. et Mme Edmond
Duval, M. et Mme Jean Chassé,

Mlle Aline Blanchet, M. et Mme
Réal Jacques, Mlle Cécile Mar-
coux, M. et Mme Alexandre Chas-
sé, M. et Mme Jos Chassé de La-
chine, M. Donald Bédard, Mlle Mo-
nique Vallée, St-Elzéar, M. - Guy
Mercier, Mlle Paula Vachon, Beau-
ceville, M. Carol Darac, Mlle Pau-
lette Vachon, Beasceville, M. Eddy
Darac, Mlle Jeamnne-d’Arc Couture,

St-Victor, M. Simon Boivin, M.
Marius Grondin, M. Bruno Boivin,
Mlle Noélla Boivin, M. Gaston Fau-

cher, Mlle Liette Faucher, Mlle
Jeannine Boivin, M. Normand
Boivin, M. et Mme Ewald Thomae,
M. et Mme Charles Chassé, Mlle
Lucienne Labbé, Mlle Carmelle Bi-
lodeau, M. Yvon Paré.

LA SOIREE

Après avoir prié les invités de
quitter les lieux pour permettre
aux organisateurs de préparer la
salle pour la soirée, leurs majestés
firent leur entrée officielle et à
ce même moment, le maître de cé-
rémonie invita le Roi Paul ler et
Juliette 1ère à ouvrir la soirée par
une valse à la suite desquels toute
la foule se mit à danser. La se-
conde danse s’engagea au rythme

de la danse carrée avec le Roi et
la Reine et tous leurs sujets. On

remarquait à cette soirée, la pré-
sence de M. et Mme Louis Vachon,

ex-maire de Ste-Marie.
Mlle Paulette Joly interpréta

deux cherisons à la demande géné-
rale. Elle fut chaudement applau-
die alors qu’elle interpréta deux
pièces de son repertoire: “La vie
me pousse” et “J'aurais tant be-
soin de -vous”.
H conviendrait de signaler le

rôle important qu'a joué l’orches-
tre Hudon ce soir-là. Les musiciens
ont su créer une atmosphère gaie
et entrainante avec des pièces de
choix. Ils ont plu à tous en inter-
prétant des airs qui convenaient
à ce genre de soirée. L’orchestre
Hudon de Québec se compose de
M. Gilles Hudon, saxophoniste, M.
Claude Hudon, pianiste, M. Fer-
nando Provencher, guitariste, M.
Jacques Lamontagne à la batterie.

venant

AU
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M. Raymond Charbcaneau, violo-
niste et Mlle Gaby Robitaille, chan-
teuse.

Félicitons Mme Léopold Cliche,
cette fée incomparable qui a su
préparer avec autant de goût un
banquet des plus savoureux. Elle
était assistée dans son travail de
Mlles Jacqueline Bilodeau, Yvette
Genest, Louisette Turcotte, Marie-
Berthe Giguère, Charlotte Savoie,
Yvette Vachon et Annie Turcotte.
Ces demoiselles ont servi les ta-
bles et le réveillon assistées de
MM. Léger Labbé, Roger Morin et
Paulo Morin. Cette équipe a effec-
tué le service avec discrétion, bon-
ne humeur et célérité.

Encore sous le charme de cette
belle soirée, nous en félicitons
l'auteur, M. Roméo Ferland et
nous lui souhaitons d’aller de suc-
cès en succès afin que la coutume
du banquet des Rois se perpétue
d’année en année pour le plaisir
et la satisfaction de tous. On peut
dire que le banquet des Rois du
Centre Récréatif clôture la saison
des fêtes d’une manière grandiose.

A l’an prochain tous. Bonne et
Heureuses Année et vive le Roi et
la Reine.

  

DR GUY
107, rue Notre-Dame, Ste-Marie, Bce, Tél: 61

Bureau ouvert tous les jours.
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à toute heure.

Gagnante du panier
de provisions
Le panier de provisions mis en

râfle par la Chambre de Commer-
ce des Jeunes fut tiré le 25 dé
cembre lors du dépouillement de
l'Arbre de Noël pour les enfants.
Le sort a favorisé Mlle Lise Fau-
cher, employée à la Banque Nova
Scotia. Comme on le sait, les re-
cettes servaient à défrayer le
coût de l’illumination des Fêtes,
Nos félicitations à Mlle Faucher.

Gagnants du concours
de Noël ‘au magasin

05 - 10 - 15
ler prix — un tourne-disque ga-

gné par Mme Pierre Perreault Ste-
Marie.
2ème prix — une traîne sauva-

ge gagnée par Mme Elie Landry
Ste-Marie.
3ième prix — une soucoupe vo- ;

lante gagnée par Mlle Lorraine Cou- =
ture St-Isidore. ’
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